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FORNd > SEES - 
"Enlever les ames de la Terrs an Ciel, oe 
OU, p 
Conſiderations Importantes 
| , Sur tes quatre fins de Homme , 
[. La Mort, le Jugemeat, 'Enfer & le Paradis. 
Frcs AVEC 
Des Avis tres-uriles pour bien Mournr: 


 Traduit de Anglois au Doffeur J. STEVENS... 8 
( & augmente de Plufieurs Reftexions —— 0p "8 


Durs® fort necetſaire pour tous ceix, 
-yealent prendre foin de leur Salut ; Er 
_ Dedie- aux Fideles Proteſtans Frangois 
$fks. dela grande Tribulation, qui {on | 
cfugics en 1 Angleterre. 
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SE VEND A LONDRES, 
Par D. DU CHEMIN, Marchand L:- 


braire dans Ie Strand, vis-a-vis Somerlet» 


Houle, au Sacrilice aAbraham. 16G9, 
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AUX 
FIDELES FRANCOIS, 


Refugics en Anglct:rre 


Mes tres-chers Freres . 


JOICT la Traduction 
24 dun des plits EXC ellens 
1 ouvrages b. Ges Þ 105 utt- 
# les qui air cte mis au 
jour depuis long tems. C 'eſt Un 
| abrege de pluſi: euvrs reflextcns fo- 
Iides & tres-capables de toucher 
les ptus endurcis , &' dinſpirer 
de ta- Devotion: a> ceux -6v1t--en 
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Aux Fideles Erancois, 
ont le moins. La Ilongueur des 
oros volumes rebute la plupart 
des gens, & elle diſtrait ſouvent 
Yatention,, ou charge la memoire 
de ceux qui veulent bien les lire. 
Les petits Traites , comme celui- 
ci, ſont ſans doute les plus pro- 
fitables. Mais ils ne le ſerotent 


 peut-Etre guere plus que les au- 


tres, 11 apres les avoir parcourus, 
on les laiffoit la, ſans rejeter ja- 
mais les yeux deſſus. Je vous exhor- 
te donc, Mes tres-chers Freres, 
de vous engager par quelque vcau, 


| de relire ceJui-ci frequement , & 


meme toutes les Semaines une fois, 
Sil eſt poſſible. Vous pourrez le fai- 
re tout de ſuite, ou bien par cha- 
pitre, a diſcrentes repriſes, ſelon 
que vos affaires vous le permet- 
tront. Ne fera-ce pas pour des 
Refugies une ſainte & convenable 
ocupation , de paſſer quelques 
momens 4 cette lefture, & d'y 
mediter ayec toute Patention 
| qu*un 
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Refugies en Angleterre.- 
qu'un ſujet {1 important Je de- 
mande ? Si vous voulez ſuivre ce 
conſeil, je fuis perſuade que vous 
vous aperceverss biea rot du fruit 
que produira Pidee des menaces 
& des promeſles, des jugemens & 
des b::a faits de Dieu. UI eſt 1m- 
poſſible, a moins que d'<tre auſlt 
mechant que le Demon, que Fon 
reflechifle ſfouvent ſur Ia Mort, 
ſur le Jugement terrible dont 
elic fera ſurvie, fur PEnfer la por- 
tion epouvantable des impenitens, 
& ſur le Paradis , Je ſcjour d3ti. 
cieux des fideles,, fans en devenir 
meil.eur, 

Je me ſuis atache % POripinal 
anfft exa&tement que Jai pins 
mais jai Etc force d'y faire ea 
quelque endroits;, de petits chan- 
gemens que la Langue Frangoiie 
& la clarte du difſcours, ont- ab- 
{olument requis. Paj ajotite plu- 
lleturs Reflexions a la ſuite de 
chaque chapitre pour mievux in- 
A''q culquer 


Anx Fideles Francois, &c. 


culquer Pimportance de ce qu'il 
contient, Les maticres qui {ont 
rrajitces ict, ayant une grande 
2fnIte entre elles , Jal Etc oblige 
'2 redire quelquefois, des choſes 
peu pres iemblables 3 mais com- 


} p, | ne cilzs font toutes tres-bonnes 
* 2n elles memes, 1] ne peut Etre 


2uz fort utile de les preſenter 
{Onuyent a Peſprit. 'Je prie Dieu 
at roue: mon cur , que cet Ou- 
| Eiiflifle -3 fa gloire & au 
talnn: ps tous ceux qui le li- 
ON, AMCLRs 
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CHAPITRE 


CHAPITRE 
DE LA MORT. 


Qui ft Phomme wvivant qu ne wrt 
Ou dy — 
point la mort , PI, 89. Verl. 49. 


"Homme a ctc: forme de 
poucre & il retournera 
en Potitire, /4 eff or- 
done a tous Pommes de 

monrir we fois Hebreux 9: 

27. Ia mort <{{ pour les mc- 
chans la fin de tous les plaiitrs, 

& le commencement de toutes 
les mileres 53 mais ele eſt pour 

les juſtes une heureute decharge 

& vn airanchifiement entier cu 
pechc & de Pailiftion 3 Celt Ia 
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[8 ] | 
ſeu'e entree a la paix & au bon- | 
heur, La felicite des Saints ſera. 
11comparable, pendant que les 
tourmens des pecheurs ſeront 1n- 
fuportables, Lors qu*un pecheur 
mevurt, i] emporte le mal & laiſſe 
'c bien apres Iny 3 Mais quand le 
fidele mcurt, 11] laiſſe le mal & 
emporte le bien avec luy, Le pe- 
cheur paſle du bien au mal z mais 
is croiant paſſe du mal au bien, 
{ors qu'un Saint quite le monde, 
{on corps retourne a Ja pouſhtere, 
& {on efprit entre dans le repos. 
Mais quand ug pecheur fort du 
monce , ſon corps eft livre aux 
vers pouren Ctre devore, & ſon 
ame <ft abandonnee aux flames 
pour en Etre cternellement tour- 
mentce. 

Quand on vient au monde, on 
ne vit que pour mourir ; lors qu'on 
en fort, on ne meurt que pour re- 
vivre, Celuy qui vit bien, ne 
ſauroit mourir mal. Celuy qui 
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vit ſans la crainte de Dieu, mourra 
ſans elperance. Celuy qui ne 
fructifie point en bonnes &uvres 
pendant la vie , ne trouvera point 
de paix a {a mort. La mort, ce 
Roy des Epouvantemens, aplanit 
les plus hautes montagnes au ni- 
veau-des plus baiſes valees. Les 
robes des Priaces, & les hiillons 
des gueux ſont cgalement conton- 
dus dans la garderobe du tom- 
beau. 

Comme la meditation de Ia 
mort eſt le meiileur moicn de sy 
bien preparer, je vous exiorte, 
mes tres-chers ſcreres, d'y penſer le 
plus qu'il vous lera poſſible. Lors 
que vous vous couchez,, mettez 
vous au lit dans le nieme ctat que 
vous devriez aller au Tombeau. 
Fermez les yeux comine vous les 
voudriez ouvrir a la reſurrettion, 
S vous fouvencz que Dieu vous 

peut changer En poudre auth ai- 
{cement qu'il vous en a tires. Yous 
A 5 V1- 


vivez aujourd'huy , peut-ctre que: 


Vous. mourrez-demain, Conſide- 


rez donc bien la brievete de votre- 


vie, & combien Theure de votre 
Mort eſt incertaine. Quand vous 
yous couchez, quoy que vous ne 


vous foiez jamais mieux portes, 


vous n'avez nulle certitude {1 vous 


Vous reveillerez, & lors que vous 


vous levez,, vous ne ſavez {1 vous 
Vous recoucherez.. La mort eſt or- 
donnee a tous les hommes , & elle 
eſt auſh certaine, que Pheure 
qu elle viendra eſt incertaine, 1I 
n'y a rien au monde capable de Ia 


repouſſer quand elle vient. Elle | 


emporte tout ce qu ſe trouve en 
fon chemin , Riches & pauvres, 
Jeunes & vieux, Ceſt tout un pour 


elle. Quand le ſable eſt ecoulc, 


11 faut partir & quiter cette vie 
pour une meilleure, ou une pire, 
{ulvant que Pon aura bien ou mal 
emploic lon tems. 


ie vous conjure done, ames. 


Chretiennes, 
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Chrertiennes , de ne point difcrer 
votre repentance juſqu'a un autre 
jour , puis que vous ne {avez pas 
meme 11 vous verrez la fin de ce- 
lui-ci, Watendez pas i vous pre- 
parer a bien mourir, que vous 


fotezau lit de la mort 5 mais pen- 


dant votre fante, mettez vos 
afaires & votre ame, dans un tel 
ctat , que lors que Ja mort viendra 
vous raiez rien a faire qu'a mou- 

rir. Ne penſcz point comment 
vous vivrez dans ce monde; mais 
comment vous vivrez dans Ceiul 
qui eſt a venir, . Ne vous occu-- 
pez point des vains plailirs de Ia 
terre, qui ne font que paſſer 3 mais 
preientez ſans ceſle des pricres 4 
Dieu pour obtenir {a grace, ſans 
laquelle nous ne pouvons rien, 

atin que. vous foutcniez avec pa- 
tience & avcc joie , toutes les afli- 
ctions & les traverſes de cette vie, 
& que vous vous exerciez dans les 
zxuvres de la picte, a Vavancement 
ee... 


*< 


dela ploire de votre Pere ccleſte, 8 
pour votre ſalut Eternel, Ar»! ſoit-1. 


ADTFTIONS. 


Soatenes Tous de vitre fia fr Tons 
ne pecheres jamais, EC. 7. V. 37+ 
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L eſt auſſi certain que nous 

mourrons , qu'il eft indubi- 
* table que nous ſomes n&s, U 
*n'y a jamais eu perſonne depuis 
©la Creation juſqu'a preſent , ex- 
*cepte Henoch & Elie, qui 


- 


© rait eprouve [a verite de Cette 


© malediction, Tu monrras de 
© mort. Geneſe 2. verſet 17, Les 


* plus jeunes, les plus vigou- - 


*reux , les plus riches, les plus 
© juſtres par leur naiſſance & par 
Cleurs dignites, mourront tous 
comme l1cs autres hommes. 
Quel eſt homme vivant qui ae 14 
mort echape 
Et que la forie main an Sepulcre 
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* Ceſt une choſe: dont les ſages 
©ne peuvent aſles Seronntr, que 
© tout le monde reconnoiſle 1a cer- 
<titude de la mort, & qu'il y ait 
© {1 peu de perſonnes qui y penlent, 
© ou du moins, qui y penſent- ſa- 
©Jutairement. Cette indolence 
; © qui paroit fi ſurpenante, vient 
.  ©fans doute de ce que Pon eſt en- 
| .,* tierement ocupe des afaires du 
; © monde &des plailirs des {ens 3 & 
. *©comme cet ctat eſt fort elojgne 
| © de ceJui qui aſſure les fideles de 
Eleur pax avec Nieu, Pon'ne re- 

 ©garde_la mort qu'avec horeur. 
| © Lespeches dont elle rapele le ſou- 
* venir, Ja Juſtice divine qui les 
* menace, la veiie de PEnſer qui fe 
* preſente a Pame, la privation des 
* voluptes, toutes ces idees la font 
* paroitre ft terrible, que Pon en 
© detourne auſſi tot les yeux,avant 
* que cet afreux objet produile le 
© fruit qui] produiroit immanca- 
<blement 


[14 ] 
© blement {1 Von $'y atachoit ſou- 
© yent avec atention, 

© Pavoiie que cet avec beau- 
coup de raiſon que les Impenitens 
© ſont eEfraics par I'tmage de la mort, 


© puis qu'il n'y a rienen &fet de 
© plus Epouvantable pour eux. C'eſt 


<le terme fatal on hniflent tous leurs 


*plaiſirs,%0U 11s commencent afou- 


f frir des peines qui ne ſe peuvent 
© comprendre.C'eſt un monſtre im- 
G pitoiable qu1 les arache fans re- 
* tour & leurs amis, a leurs flateurs, 
© 4 leurs palats, 4 leurs biens, en 


© un mot, a tous les objets de leurs 


© d&:bauchesz & qui les precipite en 
£ meme tems dans un <tang ardent 
« de feu & de loufre, parmi les de- 
* mons les plus Mmechans, & les plus 
© hideux de tout les Gtres crees. 
© Ce Roi des epouvantemens eft 


© pour ces malheureux un ſpectacle 


* aufſi terrible quele fut POUr,Darx.. 


. 5.5-65-Belicatzar Cette Main m1- - 


or1Culents 
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"WS. 
© raculeuſe qui ccrivoit ſa condan- 
enation {ur la maraille de la ſale 0g il 
« feſoit ſon feſtin 1mpie,ſans penſer 
© 1 rien moins qu/au triſte ſort qui 
© Fatendoit. . Acet aſpect efraiant 
* [eur viſage palit, leurs penlces fe 
© troublent, leurs jointures ſe deſ- 
© ſerrent, & leurs genoux fe frapent. 
© Pun contre autre, de forte que 
© ne pouvant ſuporter long-tems Ja 
Cyue d'un object f1 incommode, ils 
© le chaſſent deleur eſprit pour faire 
© place a d'autres qui font plus a- 
© oreables A leurs convoitiles dere- 
* olces. 

«* Mais en cloignant la penice de 
© 1a mort, les mechans lu otent-1ls 
{par la ce qu'elle a d'afreux en elle 
© meme, & en aretent-1is les dan- 
* gereules ſuites? Sils pouvoient 
© par ce motensempecher de mou- 


- .*rir, ce ſeroit beaucoup, & on leur 


* pardonneroit ; mais helas, ces 


_ 1© vans paliatifs ne retardent pas 1a 


© Mort. 
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[ 16 ] 
© mort d'un ſeul moment; & pour 
©engourdir Je mal pendant quel- 
© ques Mois, ou pendant quelques 
© annces, ils ne le rendent que plus 
© cuiſant & plus incurable. Un 


* homme quia la cangrene en quel. 
* que membre, ne la gucrit pas en. ' 
* gempCcchant de penler au danger 


* on ul eſt, & a la douleur que les 
«£ Chirurgiens Jui. fercient pour Pen 
* delivrer,, Le-vrai moien d'y re- 
© medier eſt de ſe rcſoudre de mer- 
© tre au plutot Je fer ala partie 
* oatee, & de ſoufrir courageulſe- 
* ment le mal que doit faire Pope- 
© ration ; fi Pon difere on Ccourra 
* riſque de perdre la vie. Il enefſt 
«de la mort &@ peu pres de meme. 


< Ce nett.pas en detournant fes : 


© yeux dedeſſus cette deſtructrice 
© dela nature humaine, que Pon en 
© adoucira les traits, & que Vonen 
CEvitera les ſuites. Ce neſt au 
* contraire quien la contemplant 


* fixement pendant long-tems , 
qu'en 


v4 
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Ir £ queen excitant de plus en plus 
I- £ Pefroi & le trouble quelle cauſe, 
es © & en apliquant le ter de la peni- 
1S © tence aux pechcs qui la rendent 
nN CEpouvantable, que Von peut en 
l- © Efacer la laideur & prevenir les 
fal  ſuplices, dont autrement elle ſe- 
r Crojt infalliblement ſuivie.. I eſt 
'S *© vrai quela triſteſſe que la viie de 
1 <cette avant-couriere de PEternite 
- Eproduit dans Pame, eft dabord 
= fort amere & inſupportable a la 
e *chair, Mais Ceſt ure triſteſſe qui 
i» 2 bien menagce ne m3nque pas de 
- Ocauſer enfin une veritable jo1e. 
| ©Ne vous rebutez donc pas, Pe- 
© Echeyrs. La mort & les jugemens 
- ,*de Dieu vous font trembler  gar- 
; "*dez vous bien d'croufer ce reli- 
: *oleux tremblement.. La crainte 
© eſt le principe de la ſageſſe, En. 
* Core un peu de tems & vous 
*eprouverez que du fort procedera 


*la douceur. La penſce de 1a mort, 
© tout 
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©tout au contraire du livret que! 
* devora S. Jean, Apocalipſe 10. 9. 


<met ia bouche en amertume, 
© mais elle eſt douce ab coeur. 
©Ceſt un lerpent brulant dont 
cles blefſeures ſont extreme- 
* ment  cuiſantes, mais dont 
©Pimage conſiderce avec atention, 
eſt un ſalutaire remede pour le 
* mal wil cauſc. Ceſt in Iicor- 
* pion, qui aplique ſur la plaie quill 


«a faite, elt tres propre 1 en guerir < 


<le poiton, 

*Et de vrai, comment reflechir 
*{crieuſement & frequemment {ur 
*les cfers de la mort qui nous en- 
*leve en {i peu Jannces, tout ce 
*que nous pouvons avoir de plus 
*cher au monde, 8 qui eſt tolt- 
* jours ſutvie de peines {i Epouven- 
* tables quand elle ſurprend les 
* hommes dans le peche, fans que 


* Fon ſoit penetre dune profonde - 


*Gouleur, & que Fon retourne a 
c11en 


CO] 
& Dieu pour trouver en [ui ces dou- 
. ices con{olations que Ion cherche 
» envyain dans les creatures ? Mais 
- Ceſt alors que ce tendre pcre, 
t  voiant Je pecheur abatu par la 
- ' crainte, le rejeve par Peſperance. 
te La mort qui fſembloit {1 efroia- 
> © ble a ce malheureux, Etant de- 
© pouillee par fa converſion de ce 
 *qu'elle avoit de trifte & de fu- 
 * neſte, ne lui paroit plus que com- 
© me une meſſagire de bonnes 
* nouvelles, & comine un. port al- 
© ſure qui le doit mettre a labri 
© des plus rudes tempetes du f{ic- 
£ cle; 
© Mes tres chers freres, ſongeons 
* donc ſalutairement 4 la mort, 
* ft nous voulons ne la point crain- 
'*tre. Mettons nous en ctat de 
© Fenviſager, non ſculement ſans 
© peur, mais. mEme avec jolie. SOU- 
©venons nous queelle eft la borne 
©de la miſericorde de Dieu, & 
*qu”apres Cette vie, it n'y aura 
« plus 
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*plus de licua flechir nocre Juge 
*& a changer fa ientence, Pui 
*que nous ſomines environne 
*d'un nombre 1nfin1 de maladie 
*qui nous viennent preſque toil or 
*zours inopinement, penſons fan; j;1 
*cefſe qu'il en vafondre quelqu*ung 
*ſur nous, & que nous alons en; 
*tendre cette terrible voix, Pe; of 
* chear, it fant mourir, il faut compa. , 
* roitre en jugement pour recevoir, x 
©Paret: qui fera ton irrevocable de-, Mn 
© tinee, $1 nouns ſommes ſurpris;/, 
*par la mort, ſans nous y Etre dif-, 
* poſes Pune miniere convenable,, ju 
© nous ſerons perdus pour toujours ;: y 
**Pl1s de retour, plus de grace, 4, 
* plus de remiihon. F 

* Souvenons nous qu'en qualitce , 
* dhommes nous devors certanie-: ,, 
* ment mourir, & qu'en qualitec ; 
* de Chretiens nouns. devons bienc , 
* mourir;z Mais fouverions nous: , 
* ſur. tout que nous ſommes des « 
 *Chretiens reformes, des Chre-' 
© tiens 
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.riens refugics. A quol ne nous en- 
'S* gagent Pas de {1 grands avante- 
Toes? Ferons NOUS ENCOTe nos ido- 
1 1es.du monde & de les biens que 
JS ous avons abandonn.'s ? Re- 
2 prendrons-nous la .traitrefſe De- 
WM }jla apres lui avoir donre la lettre 
IK de divorce A Dieu ne plaiſe, 
lr N*y penſons plus. Le monde 
'*; n'eſt plus pour nous. Dieu a 
P*. rompu ce qui nous y pouvoit ata- 
9. cher. Renoncons y Pour tou- 
ac, jours. Ne ſongeons quau Ciel 
Ts, notre ve! itabie Patrie, & Pour 
a FTIR tenir juiqu'a la fin dans le 
ic, chemin qui y conduit, on pour 
5; y rentrer fi nous en <tions mal- 
© keurreuſement fortis, diſons nous 
 ,finceſſamment, Peut-etre que dans 
Us 35 an, dans un mois, dans une ſe= 
Ct maine, aans un jour ,dans une heure, 
Tec ;/ ny aura plus de tems pour 2102, 
-16 y/ias ae Hiew a la miſericorde. Les 
fs eexemples que Jas ae tant de morts 
-5 © (ubites [ont aes prewves inconteſta- 
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. Eples-que ta meme choſe me pent a1 #4 
*ver. Em quel Ctat comparoitr 
© 44intenant mon ame devazt Die a, 
Cchargee de crimes comme elle efj £4 
E Quel uſage ne avis-je point faire Þ* 
© delai quiih macorde Ah! je | Zt. 
© promets ſincerement que je trua) Fo 
© /erai tout les jours an grand o ©* 
C orage de mon ſalut, afin que fo 
© mort ne me {urprenne pas comn © 
< /es foles Vierges, quifaute dh © 
© en lenrs lanpes ne purent entn, © 
© dans la ſale det Eponx. Ston fa - 
© tous les jours de ſemblables n-* 
© flextois, je ſuis ſeur queelles pr. *; 


\ 
< duiront bien tot la repentance «. © 
© 1a {antificartion, ſur tout fion k f_ 
© acompagne de pricres ardentes i * 

Erenterces.. p 
4 
FRIERE. 
| | | a 
£ 


% Dieu qui ſais tirer la Iumie 

J des tentbres & la vie ae: 
wort, ae {;rte que tontes choſes tow 
en 
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\." #9 . g  * 
ment a Pavantage de cenx qui Pat- 
ment, fai mot la grace de trouver 
dans la mort aont le peche eft la 
cauſe, un remede aſſenre contre le 
peche meme. Que conſiacrant con- 


} tinuellement les malheurs epouvan- 
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fonde &* ſincere repentance , 


tables ou elle precipite les mechans, 
cette penſee produiſe en moi une ow 
woblige 4 faire nn treſor de bonunes 
e&uures quiz me ſoient des amis quit 
mintroduifent un jotr entes taber= 
nacles cternels, Que Pincertitude 


\ . 
ae 4407 depart mM engage A Ce TOCULY 


toujours pret 4 aeloger, & m1 aprenne 
a tellement compter mes jours, que 
Ten aie un canr ae ſageſſe. Mon 
Dieu je ne piis rien (ans toi, Ne 
me refule pas le ſeconrs tout puiſſant 
ae ton bon Eſprit qui me faſſe penſer 
4 la mort tont les jours de ma vie, 
d'une maniere qui me ſoit ſalntaire, 
Amen. 
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Du Fugement. 
Pres avoir bien penſe @ I pe 
A mort, on doit faire de ſe- qt 
rieules reflexions ſur 'le Jugement les 
qui dolt Etre extremement ſevere, m 
Il faur que nous comparoiſſions cc 
tous devant le fiege judicial de A 
Chriſt. Ceux qui wauront point v« 
uſt de milerzcorde pendant leur ro 
vie, n'en obtiendront point dans & 
ce grand jour. Ceux qui ont re- v1 
fuſe de $aprocher du trone de la le 
Grace de Dieu, ſeront forces de. nc 
comparoitre devant ce!ui de fa Q 
Juſtice, Ceux qui ont pas voulu d« 
croire 3 ſes promeſſes, tremble- la 
ront 2 ſes menaces. Quel ſpecta-- dc 
cle (urprenant ne ſera-ce point de' 1 
voir la terre toute en feli, les cieux FL 
ſe fondre, les etoiles tomber, les 0c 
{epulzres $ouvrir, le Soleil & la 
Lune 
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| Lune perdre leur lumicre, & Jeſus 
' Chriſt venir avec tous les Anges. 
Celui qui viendra.reljuſciter les 
morts, viencra auſli pour les juger, 
Ce grand jour ſera pour les grands 

| pecheurs, un jour epouvantable, 
ſe. quand ils verront J. C.' venir ſur 
nt les nuees, en forme d'un homme, 
re, Mais ayant Ja puiſſance d'un Dieu, 
ns couronne de gloire, environne des 
de Anges, enflame de colcre, & re- 
nt vetu du pouvoir de faire compa- 
ur roitre devant fa Juſtice, les Grands 
ns & les Petits, les Riches & les Pau- 
'e= VreS, Pour les juger tous, non par 
lx leurs beaux dehors ; mais par la 
de. noirceur de leur conſcience. 
fa Quelle ſurpriie pour les pecheurs, 
Ju de voir celui qui ctolit garde ſur 
e- la Croix par une bariide de Soldats, 
a-- decendre da Ciel avec une ſuite 
de: 1nnombrable d'Anges & de Che- 
1x rubins ! O vous qui ne faites point 
es Je compte de fa veniic, quel 
la B compte 
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compte fera-t-1] de vous quand i 
viendra ? 

Te vous conjure,Chretiens, pou! 
Pamour de Jeſus Chriſt, de me 
diter ſans celle fur ie jour du Juge 
ment, puis que C'eſt le plus ſeu 
moien de vous rendre ce Juge 
ment favorable. Repentez vou: 
de vos crimes, 2vant qu'il fot 
trop tard de le faire, & rompe? 
tout d'un coup les liens du peche 
qui vous conduit a la perdition; 
Car apres la mort vient le Juge 
ment, & il ny aura plus de lieu; 
la repentence. 

O vous, yvrognes, blaſphema 
teurs, menteurs, 1mpudiques , 
avares 6 opprefſeurs des pauvres, 
vous qui mepriſez PEſprir de grace 
& qui fermez Poreille a la voix & 
aux tendres invitations que Dieu 
vous fait entendre par cet Eſprit 
& par ſes Miniſtres, fongez que c 
jour de la colere de Dieu lera pou 
vous un jour d'horreur qui fer: 

ſondr 


C1 
fondre vos cceurs, palir votre vi- 
ſage, & deſunir vos jointures , 
lorſque la fraieur du tout-puiſſant 
tombera ſur vous. C'eſ? pourquoi, 
dit YApdtre, ſacharnt ce que eſt de 
la cratnte au Seigneur, nous porrors 
les hommes a la foi, 2 Cor. 5.11, Ce 
jour ſera un jour terrible de triſtelle 
& d'angoitſe pour les mc -chans, 
Onand lenr efrot ſurvienara comme 
une ruine, Ov lenr deſolation comme 
an tourbillog, Prov. 1.27. Ce jus 
eſt un johr de furcur, #1 jour de Frou- 
ble & aangoiſſe, un jour de bruit 

eclatant & de acſplation, Soph.I.15, 
C'eſt pourquoi, quiconque vous 
ſoiez, que vetre vie foit un 
continiiel exercice dans la P:<tc. 
Faites du bien 4a ceux qui ont 
beloin de votre ſecours, cEtant 
toujours charitables & pleins de 
compailion, 2vrant que I'ctat oli 
Vous Etes vous le pourra permet- 
tre. Combatez fortement contre 
B 2 les 
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tes tentations du D-mon , & mc- 
priſez les vains plaſirs de ce monde 
qui ne ſont que tourmens d'eſprit ; 
Mais penlez {ans celſe aux plaiſirs 
qui {eront eternels. S1 vous ſou- 
haitez Etre du nombre des Saints 
qui havitent dans le {cjour dy bon- 
heur & de la gloire vous dever 
crainare Diet @ gard 7 ſes Com- 

mManaemens, car ceil te tont de 
Phomme, Fccleti. 12.15 
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: A lumiere naturelle qui nus 
prouve demonſtrativement 
*qu'tl y aun Dieu, nous montre 
avec Ila meme evidence, qu1l eſt 
*infiniment juſte, Ainh!, puts que 
* nous voions que les bonnes & tes 
* mauvailes ations ne recoivent 
* pas dans ce monde ce qui leur eſt 
*du, il faut neceſſairement que 
*Dizu pour ſoutenir la verite de fa 
f Juſtice 


C 
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* juſtice, rende a chacun apres la 
© mort, ſclon qu'il aura fait ou 
* bien ou mal. L'Ecriture Sainte 
© & 1a conlcience conlirment haute- 
* ment ce quateſte Ia raijon, c'eſt 
*quapres avoir fint notre courte, 
*nous ſerons juges fans apel par 
*celuy qui ſfonde les cars & les 
reins, & qui raura point dc- 

* card 2 laparence des perſonnes. 
© Ce quirend {a mort 11 redouta- 
© ble aux pecheurs ,. ce n'cft pas ia 
©mort en tolle mcme, Celt Je ju- 
* ment dont elle doit ctre {uivie. 
©91 Pame perifſoit avec le. corps, 
£ quelque -afreuſe que ſoit Videe de 
f Pancantiflement , les mechans ne 
©{erojent peut-Etre Pas fort cfraics 
* aux aproches de leur dernicre 
*heure 5 mais quand on penſe 
©aux Epouvantables {uplices dont 
* Dieu punira les impenitens dans 
© Paurre vie, i eſt impoſitble que 
*Fon ne ſoit faift d'une horreur 

* ut ne fe peut exprimer. 
B 3 * Que 
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* Que ce grand jour ſera terri- *' 
© ble pour ceux qui nauront pas © P 
©{2it leur paix avec Dieu avant © lc 
© leur mort ! Quede gens qui ont © 
* vecu dans la (ecurite & qui ge- *S 
© toient folement perſuades quiils ©! 
* avoient la robe de noces, qui ſe- * 
© ront jetes aux tenebres de dehers ©C 
favecles R<pronves ! Quede per- 
© {oanes qui diront , Seigneur, Sei- *{ 
© greur, nas tn pas enieigne en * « 
© nos ries, mavons nous Pas Pro» 
* pherile en ton nom , a qui 1 ſe< 
*ra repondu, Fe ne tom: compois * 
© poizt ? Que de Chretiens qui ſe 
* flarent d Eire Mis A la droite de 
* feſus Chriſt, qut ſeront places 
*2 fa gauche, & qui au heu de 
© ces douces paroles auſquelles ils 
* attendent , Feues 4 moy, 
* les Benits ds mon Pexe, rece- 
* vront cette horrible ſentence, 
* alles  manaits, att fer eter - 
"nel prepaxe au Diable & 4 ſes 

© Anges ! 
.*, 
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ri- *Ce grand jour manifeſtera les 
pas © plus ſecrettes penſces, devoilera 
nt © les crimes Ics plus caches, 8 di- 
nt © ſipera toutes les tiufions que I'on 
e- *$SEtoit faites, Ce{t alors que 
ils *Fon connoitra cjairement que 
e- © des voices que Pon crojoit droites, 
rs *conduifoient a la mort, & que 
r- *ce que Pon prenoit pour de bon 
i- grain & du froment, n*etoit que 
n © d2I'yvroic & de Ja paille. Diet 
» *exnoſera aux yeux des Reprou- 
>. *ves une multitude innombrabie 
# *de peches s quot ils n'avoient ja- 
e © mais penſe, & il fera voir dans les 
e © moindres de ces pezhts,une gran- 
s *deur monſtrucuie dont 11s izront 
2 *©epouvantes. 

5 * Qaell: {era la confution deceux 
*qui ſeront condimnes, quand 
* Dieu opoſzra a leurs crimes re- 
* doubics, a leur endurciſſzment 
*continue], toutes les graces dont 
<11 Jes aura comb'es, & dont 11s 
*auront abaſc avec tant de mePris 
B 4 «&. 
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* & dobſtination > Quelle ſera la UD 


* rage & la hoate des Riches & des 
* Grands de Ja Terre, quand 1ls 
© verront ces Pauvres, ces Soutrc- 
* teux,, Ccs Lazares qui Ecolent Ie 
*rcbut du monde, & quils re- 
* gardotc -nt comme de vils inſectes, 
* rempans fur la pouſticre, portes 
© dans le fein d'Abraham , environ: 
*nes & aptaydis de tous les Eſprits 
*Ccleſtes, pendant que les mauyais 
Riches {cront precipites dans les 
© Enfers avec les Demons. Ils $e- 
© CE.FORD Mais En Vain, 0 Moaxtagnes 
© tornibeZ ſur nods, & Vorts Coteaux 
" CLUUFCE 0745 ae devant Ua face ae 
© c2/th qui et rffis ſur le trone, @* ae 
© dewvart la celore ae Þ Aenean, Car U1 
© 27ande Journee eſt venie, > qui 
« ojf=ce GH! —_ [abj:ſfer © ; Apo- 
« calipſe , chap.. 6. veri. 16, 17. 
* Toutes les creatures $'cieve- 
* ront en Jugement contre les mC- 
©chans. Mais ce quil y aura d'a- 
*cablanr, c'e| que ies attriburs de 
© Dier 


Ce 
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{; Dieu les plus doux , les plus char- - 
les Mans, les pius tendres ſeront pour 
ils CUX des obj jets d'horreur & de de- - 
6. © ſeſpoir. $3 milcricorde, fa chari;e, 
le © fa patience agravant. Jeur 'con- - 
e- * a mation , Ieur pary1tront en» ' 
5, © core plus rerribles-que 4a- Juſtice. - 
& Les yeux da Sauveur, - dont les. 
n- * regards penetrcrent fi eficace.. 
ts © ment le caeur de I Apoire qui Ia-- 
is VYOIt Yenie, ſcront a -leur egard. 
os © comme la flam2 d'un feu devo- 
2. rant. - Sa VaIX qui convertit au- 
-; ©trefois tant de pecheurs, & les 
.x © plas furicux -perfecuteurs memes 
 ©de[Egliſe, fera pour cux comme 
4; 1 your © du tonnere Ie plus cfraiant, 
/z © SES Mains qui par Jeur atouche- 
uj © ment, donnerent autrefois la 
- * guerilon a tant de malades , fe- 

*ront armees contreeux d'une verge 
_ Ce ter qui les briſera comme les 
, *vaitkaux d'un Potier. Enki le 
_ *Lr| or de ſes graces {era Clange 
e cen un trefor de colere, qui ſera 
& BF $ 1. 
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© mepniſable en - > "mn Ce 
© Au nom de Dieu, Mes tres- * Cc: 
* chers Freres, penſez. avec une ©n 
* attention Continiiclle a un jour Ga 
*f redoutable, Si vous Etiez dans Þ 
* un cachot, prets de comparoltre "te 
« devant des Juges, pour repondre 7, 
* 2 pluſteurs crimes dont yous ſe. ' # 
" FIEZ acuſes, ne ſongeriez vous P* 
© pas continuellement aux moiens 7 
* d@ Vous juſtitier , {1 vous croitez '& 
*quiil y en efit quelques-uns .ca- | 7 
* pables de le taire 2 Nous ſorames © ha 
* tous dans cet ctat , & nous Com- &' 
* Paroitrons tous, ics uns plutor. les | *M 
* autres un peu plus tard, deyant, EY 
* le. Souverain Juge des hommes & * te 
« des Anges , aux youX duquel rien Et 
© ne peut Eire cache, Nous avons , LL 
* va moyen ſeur pour nous juſtiſier, - 
* fayoir la Foy en Jeſus Chriſt, g *4 F oh 
* une fincers repentance de tous , þ; 
*7: £:4)S } þ- CCS, M31s 11C 110US Hatons , «le F 
EDotat. St Nous conſeryons un © © 

feul ck# onabitude z Aous 

* 10M 
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© ſmmes point dans Petat de gra-- 
. *ce, nous ſoinmes tindubitable- 
e © ment dans celui de damnation. 
r *Ne vons abu{cs pn; dit Saint 
s © Paul, 1 Co:inthiens 6, 10. 227 
e les paillaras, ni les ta-latres, 
e © ni les adulteres, ni les cfemi- 
\. © Hes, Bt COux qui commettent des 
is © peches contre nature, ni les lars 
js © 7025, ni les avares, mi les yuro-' 
7 gnes, mi les meaijans, niles ras 
1. © viſſeurs,, rheriteront point le 
os © Royaume de Dien. Les anw'res ar la 
ny. chair font manifejtes, dit le [NE- 
&s © me Apotre, Galates chapitre 5. 
at © V-19, 20, 21. leſquelles ſont I adnt- 
&  tere, la paillardiſe, 1a ſouil- 
n© fenure, Uinſolence, Vidolatrie, 
ne © 4 empoiſonnement, les ininitics, les 
T * querclles , les depits , les coleres, 
< les atſſentions, les divtiſfiins, les 
us Aereſies, les envies, les meartives, 
a les yurogneries , les pourmand'/es, 
in © 008 choſes ſemblables a celles la; 
ne FOUs 
wy 
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© tous cenux qui les feront, wherit:+ 
© fteront point le Royaume ac Diem, 

© Examinez vous ſoigneuſement-; 
* & {1 vous trouvez votre ame ſouil- 
*lce de quelqu'un de ces vices, re- 
* tranchez ſans piric cet interdit {1 
* dangereux.. Arachez'vous un cen, _ 
©coupez vous une main, uUn-Pic, | 
* priVveZ: vous de ce que vous avez. | 
*de plus cher, plutot que: d'etre 
*jettes en la'gene du feu.- Apres 
*ces. pieulſes reflcxions, deman- | 
*dez ardemment 2 Dieu qu'il * 
* vous: donne ſon bon Eſprit pour | 
*travailler a votre ſalut avec crain- 
* te & tremblement , afin qu'apres 
Cavoir fait ict bas ſa volonte & 
pericyere dans la picte juſqua Ia 
© mort, vous pofſediez' un jour Ie 
©Rotaume de Dicu qui a cte pre- 
© pare aux Elus des. la fondation | 
© qu. monde. 
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A. Eignettr Feſus qui dos decendre 
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'es wivans & les morts, acorde 
mor Ia grace ae weiller avec tant 
, de circonſpetti'in, que je ne ſors point 
ſurpris par fa veniie, Ome je faſſe 
ſs bien valoir les talens que tn m' as 
confies, que je pmiſſe avoir Phonnear 
d? recevotr cette lotiange de ta bou- 
che; Cela va bien, bon & fidele 
ſerviteur-, tu as- ets fidele en peu 
de choſe, js t'ccablirat ſur beau- 
coup 3 entre en la je de ton 
Seigneur. Ainſi ſoit-il. 
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A troifieme choſe ſur laquelle 

il eſt'neceſlaire de mediter, 

c'eſt IEafer, Ja chole la plus 
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epouvantable que Pon puiſſe ima- 
giner, Ceſt une afreule priſon 
dont le Demonelt le geolier 3 ou 


la Damnation ſera la punition des 
coupables 3 PEternite, le tems de 


leur ſuplice ; le ſoulphre, le feu 
qui les bruleraz les hommes & les 
Eſprits infernaux, la matiere de ce 


feu terrible qui cauſera des dou- 


leurs egalement inevitables & 1n- 
tuportables. O Chretiens, le jour 


ou nous vivons eſt le jour de la 


longue atente de Dieu, mais celu1 
Ja tera le joar des ſoufrances Cter- 


nelles de Phomme impenitent.. 


Combien d*'Enfers dans 'Enfer, la 
perte de Dieu, la p-rte de J.Chrift, 
la perte des Saints, la perte des 
Anges, la perte de tout. bien, & 
ie gain de tous les taurmens qui 
ſeront fans fin, ſins relache & fans 
remcde: La fumece de leur tour- 
ment montera ajama's. ApoceT411, 
O plat a Dieu que vuus vouluſhez 

pealer 
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penſer comme il faut-a cet horrible 
abime de perdition, 

Songez bien que (1 vous aviez 
une fois le malheur d'ctre preci- 
pites dans 'Enfer, vous leriez auſſi 
Eloignes den. ſortir au bout de 
mille ans, que dans le tems que 
vous y ſeries entres. S1 tous les 
nommes qui ont Ete, ou qui ſeront 
cre&s, avoient chacun cent mains, 
comme le Briarce de la Fable, & 
qu'ils priffent la plume en toutes 
leurs mains, {ans faire autre choſe 
pendant miile milltons d'annees 

ue d'aditionner autant de chitres 
qu'il leur ſeroit poſlible,ils ne pour- 
rojent. jamais faire monter leur 
fomme au nombreque renferme ce 
feul mot, Eternel. 

_ Que ceux qut oublient Dieu, 
coniderent (crieulement qu'il n'en 
iera pas de Pemyrilonnement dans 
FEnfer, comme de ceux qui ſe font 
ſur la terre,qui ne durent que pen- 


dant le bon plaiſir du Magittrat, 
ou 
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on du Souverain. Ce ne ſera pas - | 
une captivite de ſoixante & dix {| 
ans, comme celle des Enfans d'T- | 
ſracl, ni meme une captivite de-. ' . 
ſoixante &-d1x millions de genera- : | 
tions, car enfin le terme en expire= | 
roi : Mais elle ſ{cra pour toujours. 
Les mechans leront reafermes dans - 
PEnfer auſli long tems qu'il y aura. 
un- Dieu juſte dans le Ciel. Nous 
meſurons le tems par les jours, par 
ies mois, &-par les annces ; Mais. 
pour PEternite, 11 n'y a point d A-. | 


rithmericien qui la puiſſe nambrer, | ”) 
ni de Geometre qui la puiſſe me- | 
farer. 

Supoſez que le monde fut change | 
en uns montagne de fable, &-qu2 | 
tousles milleansPon en otat unſeul | | 
grain, quel nombre infini d'annces | F 
ne faudroit-il pas avant quedPavoir | _ 
tout emporte? CepenJant nous | 

| concevons que cette montagne ſe- Mi 
b ro eniin reduite arien.. Stun mi- ©, x 


der 


| 
ſcrable damn®. ſe pouyoit perſaa- 
| 


» 


TR EE Lan non ie abs ora EY "—_—_—— Jyr—_ 


[47 | 
cer qu'il y aura une fin a {es maux, 
quelque eloignee qu'elle fir, ce 
lut feroit une grande conlolation ; 
Mats hclas ! apres avoir ſoutcrt 
miile millions dannees, il ſera 
auſh eloigne de voir la fin de es 
tourmens, que lors qu'il commenca 
de les ſouſrir. Imaginez vous que 
vous devez endurer pendant une 
nuit ſeulement , uns extreme dou- 
leur de gravelle, une grande difi- 
cnte duriner, un horrible mal 
de dents, les peinzs de Penfante- 
ment, ou quelquautre douleur 
tres-ſenſible ; quol que vous euſtcz 
pour adoucir votre mal, un bon 
lit pour vous coucher, des a:71s 
pour vous conloler, des Medecins 
pour vous. donner des remedes, 
toutes ſortes de cordiaux pour vous 
rafraichir 5 combien malgre tout 
cela, cette ſeule nuir vous parc1- 
troir-elle ennuieuſe £ Combien le- 
riez-vous agitcs, & vous tourne= 


- riez d'un Cote ſur Vauire, contant: 


Phorloge 
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Porlove A tou'es ies heures, 8 
reg ianr chaque minute COMmMe 
un nY:i5, & votre mal coinme un 
mal in{npertable?Mais queſt-ceque 
cel, av prix dctre au milicu des 
limes , en cor peraiion deſquel- 
les notre fcu n'eft que comme de 
Vair ; dans ces flames alumces & 
enticteniies par Ia colere tnextin- 
guible de Dieu, & accompagees 
de tentbres, d'horreur, de hurle- 
mens, & de grincemens dz dens © 
Vos infames compagnons de dc- 
bauche vous maudiront, les De= 
mons vous inſulteront avec cruau- 
te, & le ver de votre con'cience 


qui ne meurt point, vous rongera | 


le corps & Pame cGtcrnellement. 
Q Etcrnite fans fin! O vie tou- 
jours mourante ! O mcrt toujours 
vivante ! 

O mes trss-chers ſreres, pen- 
{cz {crieuſement a ce mot Eternel, 
& Je pelez eomme il faut. I ſut- 
tt de vous bien perſuader de fa 
; £2\ite, 
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rcalite, pour toucher votre cur ,8: 
pour prevenir par votre tepentance 
la colere qui eſt 2 venir. L'idee 
de PEternite vous portera a vous 
demander a vous meEmes, Quat- 
je fait julqu'a preſent * A quoy 
eſt-ce que je m'occupe ? Ou abou- 
tira ma conduite * Quelle en (era la 
fn © Que deviendrai-je {1 je con- 
tiniie a vivre dans la dcbauche, 
dans la gourmandiſe , dans 'yvro- 
gnerie, dans la haine, dans Penvie, 
dans les blaſphemes, dans la pro- 
fanation, & dansde parcils crimes? 
Ces bonnes & falutaires penices, 
rompront bien tot le cours a vos 
peches , & vous gucriront de vos 
pernicienſes 1lufions, 

Les Scolaftiques atirment que 
tes moindres tourmens de PEnfer 
exc<deront tous ceux quon peut 
imaginer. $1 Pon bruloit a petit” 
feu les deux mains & les deux 
bras 4 queiqy*un, & enſuite tou- 


tes les autres parties du corps de 
la 
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fa mEme mantere, ce ſeroit une 
peine inſuportable, & 11 ny a 
perſonne qui la vouliit ſoufrir | 
pour tous les plus grands avantages 
& les plus grands plaifirs du men- | 
de. Cependant cette douleur, | 
quelque grande quelle ſoit. ne | 
{crow rien en comparation de cel- | 
les que cauſeront les 7aplices de | 
PEnfer. Si nous devions [ouirir 
les. tourmens de ce lieu afreux |} P 
pendant dix mili'c ans, ce ſeroit} © 
une choſe terrible, mais qui fe- |. !! 
ro!t pourtant peu de choſe par ra- | Cl 
port a I Eternite. Si nous etions| P 
obliges dendurer toute notre vie, Þ' 
une (eule douleur cuilante., cela 


- 
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nous parcitrolt infuportable ; Mais| le 
que ſera-ce 1 nous en ſoufrons| & 
d'autant de fortes que nous aurons | Us 
gointe de plaiſirs defendus ? Cha'| le: 
que tens, chaque membre , chx | lo 


que f_culte de Pame & du corps,| ©? 


aura a ſoufrir une infinite de tour-, * 
mers ans intermiſſion, ſans fin &f *7< 


ſans! 
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ſans remede. Plit a Dieu que 
les hommes vouluſſent devoiler 
le peche de ſes deguilcmens & de 
ſes couleurs flateutes , pour en 


| bien decouvrir Thorreur , & les 


maux efrojables dont il ſera punt 
dans Pautre monde, Plut a Dieu 
qu*ils penſaſſent inccſſammeat 
quiils ne ſont ſuſpendus ſur Vabime 
mfcrnal , que par un petit fil, qui 
peut Etre coupe a Chaque minu- 
te, & que dans tres-peu de tems, 
il ne leur reſtera des plailirs du p<» 
che, qu'un ver qui ne meurt 
point , & ua feu qui ne $cceint 
point. 

Les hommes peuvent pendant 
leurs vie,ſe garantir par la repentan- 
ce des peines de FEnter;mais quand 
ils y [zront une fois precipites, il ne 
leur reſtera plus aucun molen d'en 
ſortir. Plus deſpcrance ; plus de 
conſolation. 

Les mechans onr Phonneur d'e- 
ire meles ea c8 monde avec les 


gers 


2» 
gens de bien 3 mais comme le fro- 
ment eſt ſepare de la paille , apres 
que le ble a <te coupez de meme 
apres la mort lesElus & les Reprou- 
ves feront tellement ſepares qu'il 
n'y aura pas un ſeul faint dans FEn- 
fer parmi les dannes, ni aucun 
pecheur dans le Ciel parmi les 
Glorifes. Les Impies ſont ord. 
nairement les mieux partages des 
biens de la Terre ; Les pauvres La- 
zares ſont rempans a leurs portes, 
{ouhairant d*erre raflaſics des miet- 
tes qui tombent de leurs tables ; 
mais quel changemeat apres cette 
vie | Les Lazares ſont dans le ſein 
d'Abraham, & les Riches dans 
PEnfer au milieu des flames, re- 
duits 2 demander 4 ces pauvres, 
les objets de leurs mepris, une 
goute dau pour rafraichir leur 
langue, maisen vain. Cer Ocean 
de damnation ceternelle ne ſauroit 
ctre adouci par la moindrz goute 
de compaſſion. 

Con- 


[ 47 ] 

Conſiderez, Chretiens, que 
Iextremite des maux lera jointe 
a Veternite. S1 une fievre d*un 
an, une colique d'un meis, une 
violente douleur de dents d'un jour, 
ou celle du feu une heure pa- 
roiſſent inſuportables, que ſera- 
ce d'une infinite de millions d'an- 
neces, d'une cternite de rourmens 
inexprimables dans PEnfer , qui, 
bien loin de diminuer, ſeront con- 
tinuellement agraves par les El- 
prits infernaux, dont la ſeule 
viie ſera capable d'ctrater les plus 
alleures ? 

Pecheurs vous avez Pltic d'un 
homme qui va perdre 1a tete ſur 
un Echafeau , & vous 3 Aurcz pas 
compaſſion de votre ame que vous 
precipitez pour jamais dans Pabi- 
me de rerditioo. Helas, quel 
ceeur ne faignercit pas de voir 
tant de gens Courir tete baillce 
dans ces tourmers d'une gran- 
deur & d'une dures inlinie £2 
Plut 
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Plit & Dieu que ces impenitens 


endurcis , qui paſlent leur vie a 
Jurer, a boire, a voler, a tiier, 
& a fare pluſteurs autres grands 
crimes, vouluſſent contempler 
avec quelque attention , P[hor- 
reur de VEnfer. Cette cfraiante 
id.e ne manquerolt pas dParcter 
leurs blaſphemes, de moderer 
eurs paſſions, & d'amolir leurs 
ceurs. La viie de ce feu epouvan- 
vantable, les obligeroit a choifir 
la mort la plus criielle , mille fois 
plutor que de commettre volontai- 
rement un [eul peche capable de 
les plonger pour jamais dans I'c- 
rang ardent de feu & de ſoufre. 


ADLTHFION >. 


* }'Ai cit ci-defſus que Ia mort 
* } n<tolt terrible pour les me- 
* chans, qua caule du Jugement 
* dont elle doit Etre ſujvie, Je dis 
< preleatement que le Jugement 

* MEME 
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* meme ne leur paroit epouvanta- 


© ble qu'a caule des peines Cuilantes 
«© dont ils: fentent en leur conſ(cien- 
*ce, que leurs crimes teront cha- 
© ties Eternellement dans TEnfer, 

* Nous nz ſaurions dire fort pre- 
*ci{ement, en quol conlittent les 
© tourmens de ce lieu afreux, & 
© Dieu nous face Ia grace de I't- 
* snorer toujours ; Mais les 1ma- 
*ges que LEcriture Sainte en 
*a tracces, lufilent pour nous 
*en donner une 1idee capable de 
< faire fremir les plus determines. 
© Elle afſeure que c'elt f une gerc ; 
©* une gene de fen; \\un fc qui ne 
c Seteint point, & #1 Ter qui ne 
© meurt point; (Un feucternel pre- 
© pare ats Diable &* a ſes Anges, 
* t Une fournaiſe de fers, * un ttans 
* ardent de feu @&» de ſoufre, f on 
* Per ſera tourmente jour &* nit 


—_ ——  — 2 — 


T Mat. 5. 30. * Mat. 18. 9g. || Marc 9. 4:. 
44+ Y Mat. 25. 41. Tf Mat, 13. 42, 
" Afoc. 19, 20, & 20, 10, T Ap. 20, 19. 
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© aux ſiecles des ſiecles ; * un lieu de 
© tenebres ow it ny a que pleurs & 
* arincemens ae aents, &C., Volla de 
<quelle manicre le Saint Eſprit 
© nous reprelente les cfroiables 
* ſuplices de FEnfer. Quoi que 
* que nous ne connoi{ltons rien au 
< monde qui puitle cauſer de plus 
©vives douleurs que le feu, ni 
©rien qui ſoit capable d'exciter 
eplus de fraieur que TeterniteE 
© jointe A I'exces de la douleur que 
© caule le feus cependant PEcri- 
* ture aJjonte encore a ces deux 
©1Jces dAautres traits terribles, 
« pour obliger les pecheurs par une 
« fzinte aprehenſion de ſubir de fi 
© grandes peines, a renoncer aux 
© plaitirs criminels qui les attireront 
cinfailliblement fur leur tete, $11s 
©ne le repentent avec la {incerite 
<& [humliation que Dieu de- 
* Mande. 


© Le ver qui ne menrt point, dont 2 


” Mat. ?, I Zo : 
© Dieu 


—_ 4-0 


LF 1 
© Dieu menace les impenitens; 
© nous doit convaincre que Vame, 
Coutre les maux qu'etle fentira 
© par le moyen du corps, en Eprou- 
© vera diimmediats qui lui vien- 
© dront coinme de ſon propre fonds. 
© Elle ſera agitee par des remords 
© quine ſe peuvent concevoir. E[- 


<le ſe repreſentera ſans ceſſe, d'une 


< yiie claire, tous ſes crimes, dont 
<ſe nombre & Fenormite la com- 
*bleront de honte & de douleur. 
©Elle opoſera continuellement 
© malgre elle, Ia verite des Ora- 
©cles de Dicu, fa bonte , fa lon- 
©ove atente, {a charite, ſes pro-' 
< meſles , ſes menaces , & tout ce 
*que ce tendre Pere a fait pour 
<Ja ſauver, a lincredulite, a la 
© haine, a Yendurciſſement, & au 
* mepris qu'elle a toujours eu pour 
© toutes ces faveurs. Ce qul re- 
* doublera les peines de ces © re- 
© mords, ce lera lenvie dechirante 


* que les Dannes auront, de ce que 
C 2 de 
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* des perſonnes 1 aps, humbles, 
©pauvres, mepriſees, quietoient 
© comme la raclure & les balieures 
© du monde, jouiront dune felicits 
<*Eternclle & inexprimable , de la 
© preſence charmante du Souve- 
© rain Maitre du Monde, & de 
© celle de tous les Eſprits celeſtes 
*&de tous les Sts glorifies. pendant 
* que ces malheureux ſoutriront des 
* tourmens ſans bornes & ſans rela- 

© che, dans la compagnie Epouvan- 
© table du Diable & de ſes Anges. 
©Pame neſt qu*amour, Tous 
*{ſes mouvemens, toutes ſes vo- 
*lontes , ne ſont que des ctfets de 
<Pamour, L*amour eſt {on eſſence 
*&lavie. Mais cette ame qui ne 
© peut vivreſans aimer, ſe trompe 
© tres-ſouvent en ce mcnde ſur le 
*choix de Pobjet de ſon amour, 
. Deceue par ſes paſſions corrom- 
< pues dont elle {uit aveuglement 
<le penchant, elle aime ce qu'elle 
© devroit hair, & hait ce queelle 
*devroit 
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* deyroit aimer, Dins le monde 2 
© yenir, tout ſera devoile, Ic 
«© charme ceſſera z 1:5 tencbres {e- 
*ront diſlipees, Plus d'erreurs, 
* plus d'ilufions. Eile verra alors 
© manifeſtement que Dieu ctant 
* Punique Souverain bien, Ceſt lu 
© ſeul qut eſt infniment a1mable. 
* Mais quel ſera fon deſeipoir, t: 
, fureur , la rape; d'erre reamuc: 
©a h criielle & Ep he ige's ne - 
© ceilite de le hair & de le blaſ- 
* phemer; & detec d'un autre Co- 
Cte, PFobjet de fa hiine & de fe; 
* malediions Eternelles, Qyel 
*etrange rnverſement dans fa 
*nature : Certe ame qui eto! 
© qu'amour, ne lera que Nhune, 
CTous fes mouremens, toutes ſes 
* volon:ez - B2 feront que hainz, 
«L121 hane fera fa viz, ou plutor 
*/a mort Eternelle. O dure delt- 
*nce ! Dans leteims queile co.1- 
©noitra Evidemment le veritable 
* objet de Pamour, eilz {era force 
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*de Vavoir en horreur, & defuir 
"la viie qui fera les delices des 
* El us. 

* Pour comprendre encore mieux 
*les ſuplices de la dannation, il 
* faut les opoler aux. peines 
*©que Pon ſoufre quelquetois 
* da :1ns le monde.. Par les Loix 

* que Dieu a ctablies  Pegard de 


© union de Pame & du corps, les 


*douleurs. que nous ſentons ne. 
© {aurotent aler 4 lexcts fans cau- 
*fer.la mort. La nature de lame, 

* pendant cette vie ,. ne permet pas 


* nON plus queelle ſoufre dinſtinCte- 


© ment pluſteurs maux tout a la 
* fo1s3 & enhn quelques grandes 
* Que foient les ſoufrances, 1! 


*rete a ceux qui y font expoſes, . 


* Feſperance d'en crre un Jour de- 
© livres par la mort; Mus tu] en 
© ſera tout autrement dans PEnfer : 
{Lame ſera tourmentee cn MEme 
*trems, Jun nombre preſque 1n- 


Y tx1-de NUR , qui ne hniront } ILY 
* MAIS, 


i 
4 
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© mais. Il y a peu de perſonnes 
©{ malheureuſes en ce monde, 
© queelles maient quelque ſujet de 
© conſolation dans leurs miſeres ; 
« mais dans PEnfer, il ny aura 
<que pleurs & grincemens dc dents. 
© Plus de remedes, plus de {ecours, 
© plus d'amis , plus de parens, plus 
«* de flateurs, plus de complailances, 
© plus d'empreiicmens, plus Ge 
* ſoins. Point de Dieu pour con- 
© ſolateur , pour protecteur , pour 
© Pere, Le Createur & toutes les 
© Creatures leront declarces unant- 

* ment contre les Dannes. 
© Te pourrois encore , Mes tres- 
F chers ftreres, vous repreſenter 
© piuifizurs autres choles touchant 
*les luplices crernels des Impent- 
* tens mais {1 ce que vous VveneZ 
<delire , neſt pas capable de vous 
*Emouvoir, ce {eroit en vain qu2 
© Pajotiterois dautres traits 2 cet 
* Epouvantable tableau, & il y a 
C4 * lieu 
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*lieu de craindre , que comme $1- 
mon leMagiciten, vous ne ſotez dans 
un fiel tres-amer, & dans un lien 
© q intquite, Quoi, c{t-11 poſſible 
* que vous CrolleZ que les Pecheurs 
©endurcis ſeront un jour condan- 
* NES 2 de {1 terribles peines, & 

* que vous perſcyeriez fans Inquic- 
© tude dans le crime * Vous, i1m- 

© placables ennemis de vos pro- 
@chains, violens, impudiques, 
* avares, 1njuſtes, gourmans, Cn- 
* V1-UX Vous tous en un mot, 
© qui ctes enflames du feu de vos 
© e9nV0 itifes 8 de vos paſſions abo- 
- Migabies > etes-vous bien per- 
\vages qui y 2 un feu inextin- 
, quit brulera cternelſe- 
MENT CELX QI vis ent Cans le Ge- 
* {org ey 175 la ditloſution ? Cer- 
Cres, 1.nclt pas crol Oe que Vous 


© 


| 
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A, 


CG convaifncus ce cctte efratan- 
« CIS. ward > _ = ;Þ 
{re verite,, & qu<ile ne fafle au- 
* CUNE 1MPpPr cton fur votre cont. 
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ealume, & quiil fat condanne 4 
© y Etre brile a petit feu pendant 
© huit jours feulement, en cas 
* qu'il violrt quelque ordre qu'on 
©1111 auroic donne , ſeroit-il afler; 
© inſenſe pour porter la folte juiquia 
* faire ce qu'on [ut aurolt actendu, 
' pour foutrir entuite un (1 terrible 
* (uplice © Cela eit 1ncrotable. 
*D'ou vient donc que failant pro- 
* feſſion de ne point douter des 
© petnes a venir, qui ſeront 1nfi- 
© niment Plus grandes, & pour le 
Cdegrs, & pour la Gurce de Ja 
* doulcur, que ce ſuplice de huit 
* jours, Vous Marchez 2 grands 
© pas vers cet abime 1nfernal ou 
© Von ſoutrira fans fia & ſans me- 
ſure &  Avoiicz-ie, mes iretes.” 
*ceſt que voire foy neſt que ſu- 
© perficiele, clic n'agit point ſur 
© votre Cur, & na Par Conle- 
© quent aucune 1inflience {ur tou- 
tes vos aftonss Mais voulez- 
© FOUS Que 1a periualion dc I Eafcr 
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* ſoit chcace pour. votre converlion 2 
' Penſez y inceſſamment ſans vous 
*flater. Quand vous lerez tentes 
*de vous vanger- dun ennemt, 
© de prendre le bien d'autrui , d'a- 
* ler en quelque lieu de debauche, 
*Ge proferer queique calomnie, 
© quelque mcedifance contre vos 
* freres, ou de commettre quelque - 

* auire grand pe: *che,. faites tout 
©auiit tot cette reflexion Ws 4 
* ur Dieu juſte qui me woit ; ul y a 
* 1473 Enfs cf Pub COAX git ſont COupa-- 
* bles de tels crimes '& je ſuis fort 
"trompeticctte ſe ule pence ne vous 
CarEte. & ne VOUS empeche de tom> - 
* ber dans te crime que vous allez 
ccommettre, La crainte, comme je 
Vai det: dir. citie commencement 
© de la figelle, & Vamouren eſt la 
* periectionz Mats 01 va tres fou- 
yeni de Fun a Vautre, & Dieu fat 
"Ordin:irement la gra ce CCuX qui 
fe rerournent vers lut par Vapre. 
Enenittn dis chatimens , de Tat 
© mr 


EW 3 
© mer enſuite comme un bon Pere 
«qui n'a plus que des bienfaits a 
| *xEpandre ſur ſes enfans. 


PRIERE. 


Dieu qui emploies toutes [or* 

tes de moiens punr apeler les 
pecheurs a la repentance, fat mot 
tellement profiter de tes menaces, & 
ac la punition des rebeles endurcis, 
que je prenne toutes les precautions 
neceſſaires, powy eviter le few 
eternel prepare an Diable & 4 
ſes Anges, &+ pour parvenir 4 la 
poſſeſſion au Roiaume celeſte qui a ete 
deftine a tes bien-aimes des la fon- 
dation au monae, par Fe/us Chriſt 
notre Seigneur , Amen. 


WY 
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CHAPITRE IV. 


Du Paradis. 


Aquatricme choſe ſur laquelle 

1] taut faire de icrieuſes rc- 
Hllexions, C'elt le Paradis, qui eſt un 
{cjour 
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ſejour de aclices, Yeats les Be- 
_ de mon Pere, poſſedez en heri- 
? le Rotanme de Dieu qui Vous a 

ere Prey aes la fondation alt 
704de, ira Jeſus Chriſt aus Eleus. 
Qui pourroit decrire la ginire du . 
C jel, & exprimer les plaifirs cter- 
rels dont on jouira ? Point de 
{CUCIS en ce lieu delicieux , point 
Ce chagrins, Point d inquictudes, 

polat de travail, Polnt de tour- 
Te3s qui puilk at troubler le repos 
des Þienheureux; une douce GC 
:9:cable paix y regnera cterneile- 
tent, La tous les Eiprits glo- 


r.eux, Ics Anges, les Saints, 1:s 


rropheics, les Martyrs, les Scra- 
phins, les Cherubins, tout” le 
Y nC2-IF Ceicſte y entOnne AVEC UNC 
ox harmont Eu d cternels Hal- 
wal viahs, & Ges ations de graces 
au Dieu tout puilſant & tout jute, 
ny cit bentit. Eterneilement. 
Toutes 3c '5 3mcs des Ficuheureux 
y re;ciyent a ja ſoriie Ce ce monde 
: Ges 
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des robes blanches, & des cou- 
ronnes de gloire, & font abreu- 
veces au fleuve des delices; non 
pour quelque tems, mais pour 
route Peternite, IIs contemple. 
root 2 jamais Vexcellente beaute 
de leur Diea, <tant afſis ſur des 
trj5nes avec fon cher Fiis notre 
Siuveur. Is admireront la gloire 
de leur Createur & de leur Re- 
dempteur , & reluiront eux memes 
comme le Soleilen fa plus grande 
lumicre, Iis entendront lans cefſe 
un concert charmant de loiianges 4 
lhonacur du Trcs-Baut,, & polle- 
_ deront une joye & ces conſolations 
1ncxprimables & fans fin. Ia il 
y aura Ces plailirs ſans chagrine, 
une lumicre ſans t'ncbres, une 
joie fans douicur, une vie fans 
mort, un repos ſans travail, & 
une abondance ſans pauvrete, Qui 
ne voudruit pas travalller de toute 
{1 force, & avec toute la diligence, 
& touts la patience poliible pour. 

obtenir 
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obtenir ce bonheur? Que de gloire 


renfermces dans cette Celeſte gloi- 
re ; des couronnes de gloire, des. 


vaiſlaux de gloire, , un poids de 
gloire , .un Roiaume de gploire ! 
Jeſus Chriſt couronne de grace ſon 
Epoule dans. ce monde 5 mais au 
Ciel 1l la couronnera de gloire. 
Dieu acorde bien des faveurs a ſes 


fideles pendant cette vie, mais les - 


plus excellentes leur ſont reſervees 
au Ciel. Si nous prenons »plai- 
fir en Pagreables compagnies , de 


quelles delices jouirons-nous dans - 


la ſociete des Saints & des An- 
ces, En laquelle nous -ne trou- 
verons que de la joie, & de la 
conſolation £ Souhaitons - nous 


des richeſſes, des honneurs, du. 


plaiſir, une longue vie, & ce 
qu'il y a deplus celectable; tou- 
tes ces choles ſe trouveront dans 


le Ciel au ſouverain degre « Nous. 
poſſederons tout en heritage , & 


notre heritage ſera des Rotaumes 
oc 
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8& des Palais de gloireznos habits ſe- - 
ront des robes roiales, & nos lieges | 
des trones: Nous porterons des 
couronnes - ſur nos: tetes, & des. 
Sceptres-en- nos Mains,.. 
Nous contemplerons la face glo-. 
rieuſe de Dicu qui fera la felicite 
de tous ceux qui la verront , nous: 
y.decouvrirons toute la gloire poſlt- 
ble,8 cette gloire nous transforme- 
ra dans une lumiere qui ſurpaſſera - 
infiniment celle du Soleil en fa plus 
grande clartc. Enfin notre joie 
ſera parfaite , & perſonne ne ſera 
capable de nous la ravir, ni dela 
diminiier. . La gloire de Salomon 
n'<roit qu*une ſombre liieur ; la 
beaute d Abfalon netoir que lai- 
deursz la force de Samſon n*etoit 
que foibletlſe, en comparaiion de 
de lagioire, de la beaute, & de 
la force dont nous jouirons. Tous 
lesavantages de cette vie, quelque 
grands qu'ils {ojient, ne ſont rien 
au prix de ceux qui ſont 4 venir. 
Le 


[ 64 ] 

Le Paradis terreſtre n'etoit qu'un 
deſert inculte & hideux , en com- 
parailon du celeſte. S1 les portes 
de cette divine Cite ſont de perles, 
& les riies d'or, quelle doit Etre 
Ja magaificence de les Palais e 
Quelles doivent Etre toutes les mer- 
veilles de ce lieu charmant, on 
Dieu ſera tout en fous , & rempl:- 
ra tous ncs lens & toutes les facul. 
tes de nos ames, de tout ce qui 
peut contribiier a notre plaifir & 
a notre bonheur ? O que de velles 
choſes ſont dites de toy, Cite ae 
Diem. dit le Pfalmiſte , au Pleau- 
me 87, Cequi augmente extre- 
mement le prix de la gloire celeſte, 
celt queelle eſt au deiius de toute 
ateinte, & CE qui rend au Contrat- 
re I'Enter f1 plein d horreur, c'eſt 
qu*on y ſoutre des tourmens ſans 
{ccours & ſans eſperance. 

Les vaiflcaux de grace nageront 


dzns Ocean de gloire, Toute la 
terre 
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terre ne ſufit pas pour Vambition 
d'un ſeul homme; mais le Ciel 
ſeu] ſuhra pour remplir les deſirs 
de tous les Saints. 

Mes tres-chers freres, je vous 
conjure de vivre d'une manicre qui 
reponde a Fexcellence des promeſ- 
ſes que notre grand Dieu nous a 
faites ; puis qu'il eſt impoſſible que 
nous reluifions dans 1a gloire, fi 
nous ne reluiſons auparavant dans 
la grace. Ne ceſſez point de de- 
mander a Dieu ce quit cſt toujours 
pret de vous acorder. Quol qu'1l 
nous ait combles de ſes faveurs , 1 
en a toujours de nouvelles 4 nous 
faire 3 de ſorte que quelque gran- 
de que puiſſe ctre notre reconnoil- 
ſince, eile ne ſauroit ega'er fes 
bienfaits, Nous ſommes fi Glot- 
&ncs de [v1 paicr ce que nous Jul de- 
Vons, que nous navons aucun 
bien qui puiſle aller juſqu'a luy. 
Il ny a point d homme qui rait 
reci de luy plus de bien, & moins 

dc 
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de mal qu'il ne merite. Ceſt pour- 
quo nous devons tre toujours con- 
tens , encore que nous Nations que 
peu de bien , 8& que nous foufrions 
| beaucoup de mal. 1 faut en quel- 
que ctat que nous nous trouvions, 
nous re{igner a la volonte de Dieu, 
quelque chole qu'il nous comman- 
de, & de quelque manicre qu'il 


diſpoſe de nous. Un ca&ur con- 
duit par la grace, ne perd jamais 


courage. Si Dieu luy refuſe la 


fante, les richeſfes & les autres. 


biens temporels, il eſt toujours 
tres-Content d'en Cetre Prive. 


O Chretiens, {oumetrez entic--- 


rement votre volonte 4A celle de 


Dieu., L'ame qui depend de la 


volontede Dieu, ne ſouhaite que la 
volonte de Dieu. Prenez 'foin de 


ce qui regarde Dieu, & Dieu pren-: 


dra foin de ce qui vous regarde. 


Ne vaut-i] pas mieux , fi Dieu 


nous y apelle, ſoufrir en cette vie 
ug peu de peine, pendant zo ou 


A... 
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40 annees , pour joultr d'un bons 
heur eternel apres notre mort, que 
de partager avec les pecheurs, les 
plaifirs du monde, & de nous ſou- 
ler des delices brutales du peche, 
pour Etre apres cternellement dan- 


nes dans les Enfers. 


Conſiderezcombien de tems $'eſt 
deja paile de votre'vie, 8& combien 
peu vous avez avance dans votre. 
grand ouvrage. Votre dormir na. 
t-il pas emporte la moitic de votre 
tems, & la vanite Fautre ? Le tra- 


 vailque vous avez a faire eſt grand, 


& votre vie eſt courte. Vous avez 
un Dieu a ſervir, une ame a fau- 
ver, une cariere a fuurnir, une 
courcnne a gigner, un Enfer a 
eviter, & un Paradis a aquerir. 
Vous avez outre cela plufieurs ten- 


tations a vaincre , pluſieurs affi- 


ions a ſuporter, & pluſteurs de- 
voirs 4 remplir, C'eſt peurguor, 
Chetiens, rachetez le tems, car 
les jours ſont mauvait. Epi. 5. 15. 


Que. 


[ 68 ] 
Que chaque pas que fera votre 
ame , tende vers le Ciel. Aſſeurez 
vous de Dien des aujourd'hut, puis 
que vous n'ttes pas (eurs de votre 
vie pour demain, Pour Pamour 
de Dieu profitez du tems, & pour 
Pamour de vos ames rachetez le 
tems. Tous les hommes ſavent 
profiter des ſaiſons propres a leurs 
afaires, & vous negligericz la ſai- 
ſon que Dieu vous donne pour fai- 
re votre ſalut ? Si vous la perdez, 
vous perdrez votre ame en meme 
tems. Il n'y a qu'un Paradis, 1 
vous le manquez, vous irez infail- 
liblement en Enfer. 

Je conciueral ce 4i/cours en mar 
oreſſant a ceux qui font encore 
dans un *ge peu avance. Je vous 
conjure, Jzunes gens, dz vous 
re{/>uvenir de votre Createur aut 
jours de votre jeuneſle, c'eſt a dire, 
de jervir Dieu, de Patmer, de Pho- 
norer, & deluy obeir des vos ten- 
dies annees. La fleur de yotre vie 
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apartient 4 Jeſus Chriſt, Ne ſoufrez 
pas qu'elle loit le partage du De- 
mon. O Jeunes gens, 11 vous re- 
fuſez preſentement de faire la vo- 
lonte de Dieu , craignez que dans 
votre vicilleſle il ne ſoit trop tard 
pour 'aceomplir. Si vous trouvez 
queaujourd'hui , jour de la mile- 
ricorde de Dieu, il loit [trop tot 
pour vous repentir, fouvenez vous 
que demain il fera peut Etre trop 
tard pour troaver grace. Au nom 
de Dieu ne faites rien en ce monde 
ſur quoi vous ne puiſtiez repondre 
en Pautre, & n'obmettez rien de 
ce que vous devez nccelſairement 
faire pour cEtre ſauve. Celui qui 
meurt en [a fot, ſera fauve, mais 
celui qui ne Ia pardera pas, ſera 
condanne. Je vous conjure donc 
avec Saint Paul, Jeuncs & Vieux, 
a'etre fermes , immuables, abon- 
dans toujours dans I'awvre du Sei- 
gneur , ttant perſuades que wotre 
travail weſt point vain en tre Sei- 


Lnenr, 1 Cor. 15. 58, A D- 
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ADITIONS. 


bd Oici un objet bien diferent 
"Y de celui que nous avons 
© confidere dans le chapitre prece- 
© dent. Tout eſt afreux. tout eſt 
© acablant danscelui-la ;; au lieu que 
© tout eſt charmant, tout eſt delt- 
* cieux dans celui-ci. Sil eſt im- 
© poſſible de $imaginer les horreurs 
<£ de PEnfer, il neſt pas moins au 
£ deſſus de notre pouvoir : de nous 
* figurer toute la felicite des Saints 
© dans le Paradis. C'eſt un lieu 
< dont les beautcs ſurpaſſent 1nfini- 
< ment tous les eforts de notre 1ma- 
« pination. St. Paul, qui par une 
© orace {ingulicre de Dicu,avoit vu 
*comme un echantillon de la gloire 
< du Ciel, nous aprend an 12 Ch. 
* de [a ſecond Epitre aux Corinth. 
© quoaiant Etc ravien Paradis, il y 
© avoit entendu des paroles incnar- 
©rables, qu'il n'eſt pas poſlible a 
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eaucun homme d*exprimer. Les 


© merveilles de ce lieu magnifique, 


© ſont des choſes que les yeux n'ont 
© point viies, que les oreilles mont 
© point oujes & qui ne ſont jamais 
© montets au cceur de homme. 

<$1 ce bonheur eſt incompre- 
* hen(ible, il ſemble que nous n'en 
©{aurions bien railonner, &K quwil 
© eft inutile d'en parſer. Mais je 
© repons, qu'encore ' que -nous ne 
© puiſſions le concevoir -parfaite- 
© ment tel quileſt, :nous ne laiflons 
© pas d'en avoir quelque connoil- 
© fance ſu1vant les traits quil a plu 
*2 Dieu den graver en fa parole , 
<& {1 nous nous en tenons ſobre- 
© ment a ce qu'il nous en a dit,nous 
©ne devons pas cralndre de nous 
© EOArer. | 

©La ainte Ecriture nous repre- 
© ſente Jes delices du Ciel, premic- 
© rement ſous Iimage d'un Para- 
*dis, c'cft 4 dire, d'un jardin de- 
Ietable, d'un jardin de plaiſance. 
"LE 


- — oo—_— —— + o& ©V 
. 


[72] 
© Le Paradis terreſtre,quelque char- 
© mant qu'il fat, n'etoit pas com- 
© parable au Paradis celeſte, Dans 
© Eden tout Ctoit groſfier 8 ſujet 
* au changement, comme PexpC- 
© rience [a fait voir. Il y avoit un 
< arbre dont il ctoit tres-dangereux 
© de manger, & 11 en covita bien 
© cher + Adam pour wavoir pu 
* relilter a la tentation den goilter. 
© Il wen eſt pas de meme du veri- 
© table Paradis. Tout y eſt ſpiri- 
© tuel & invariable.Il eſt aroſe d'uz 
© flewve de dclices on tous les bien- 
* heureux pourront ſe deſalterer a 
© ſouhait,& 2/ y 4 au milieu Parbre de 
© vie qui produit ſes fruits chaque 
© 9101s de lannee, & dont les feuil- 
© les font pour l ſante des Gentils, 
< Apo. as, T£, 2. 

©En ſecond lieu le Saint Eſprit 


© nous depeint le Ciel fous Pem-_ 
chleme d'une Cite extraordinaire- ' 


© ment magnihque Apo, 21, SES 
© riies font d'or tin, reluiſant comme 


© du 
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* du cryſtal ; ſes fondemens font 
© de plerres precieuſes: Elle a 
© douze portes qui ſont douze 
©perles ; Ceux qui gardent ces por- 
© tes ſont des Anges de Dieu 3 PAg- 
© neau eſt le Soleil qui Peclaire, 8& 
* {on Temple eft le Seigneur Dieu 
© cout puiſſant & PAgneau, @*c. 

< En troiſieme lieu la felicite & 
<1a gloire dont nous jouirons dans 
©le Cie! nous ſont figurees par ur 
© Roiaume que nous pofſederons, 
© par des Trones ou nous ſerons 
© afſis, par des Couronnes & par 
< des Palmes que nous porterons. 
*7T Yenez les Benits de mon Pere, 
© dira Jeſus Chriſt, poſſedez en he- 
© ritage le Roiaume qui Vous 4 ete 
* prepare des la fondation ds monde. 
©* Tu 04s as fait Rois & SAcrifica- 
Cteurs 4 notre Diew. | Celui que 
© vaincra, je le ferati aſſeoir ſur mox 
© Trone. Þ Sois fidele juſqu'a la wort 
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* & je te aonnerai la Coltronae ae 
© vie. T ls ſe tenozent aevant le 
* Trone & devant t Agnean, Vetus 
© de longnes robes blanches, & aiant 
© des Palmes en leurs mains. 

*En quatricme lieu, les plaiſzs 
© du Paradis nous ſont repreſentcs 
"comme un feſtin, & comme un 
* banquet de noces. * Pluſjenrs Vien- 
Caront POrient er iOccident, dit 
-< Jeſus Chriſt, e* ſeront afis a table 
© avec Abraham, Iſaac &# Facob, || 
* Bien-hearenx font cenx qui ſont 
* apeles aw banquet des noces ae 
<P Aanean, &Cc. 

© En cinquicme licu Je Saint El- 
© prit nous promet un partait repos, 
©£& une exemption de tout mal. F 
© Bien-henreux ſont cenx qui menurent 
5 216 Sergneur ; oni poi certain, ait 
* PEſprit, car its ſe repoſent de lenrs 
© travanx @* leurs awuvres les ſui- 
© vent. * Dign eſſuicra toute larme 
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© de lenrs yeux, & la mort ne ſera 
© plus, &vil wy anra plus ni antit, 
© 214 ors, mi travail. T Nous n anrons 
plus nt faim nt ſoif, ex te Soleil ne 
* donnera plus ſur nous, ni chaleur 
© quelconque. 

© En fixieme lieu, Ecriture com- 
© pare la gloire que nous aurons 
© dans le Ciel, 2 ia Lumiere. * Zes 
* juſtes, dit Jelus Chriſt, re/niront 
© comme te Soleil aun Roiaume ae leur 
© Pere. || Cenx qui auront ete intelli- 
* 2ens, dit le Prophete Damiel, re- 
© luiront comme 1a ſplendenr de Pe- 
© renadiie, EO reux quien introduiſeut 
© pluſaenuys dans la Juſtice, reluiront 
© comme les etoiles a tomjours &f 4 
© perpetuite, Les Nations qui au- 
* rout ete ſauvees, chemmeront en lx 
© lurniere de Ia cileſte Feruſalem, 
© le Seigneur les ilyminera, Tout 
© reſplendira de. Peclat brillant 
© du Soleil de Juſtice. Les Saints 
© {cront couverts de robes blanches, 
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©d'un crepe blanc & .net , .& de 
© yetemens reluiſans. Que ce ſera 
© un beau ſpectacle, & qu'il ſera di- 
© ferent de Pepaifſe & cpouvanta- 
'< ble obſcurite de VEnfer. 

© En ſepticme lieu, le bonkeur 
* du Paradis nous eſt marque para 
< vifion de Dieu. Bier heurenx ſont 
© cenux qui ſont nets de canr , car 
© ils verront Dieu, Mat. 5.8. Mais 
© bien-aimes , dit S. Jean, 1 Epit. 
© 3.2. nous ſommes maintenant en- 
© fans de Dieu, mais ce que nous [c- 
E rons neſt pas encore aparu, Or 
© zows ſavons quapres qu'il ſera apa- 
Cru, nous ſerons ſemblables a luy, 
*car nous le werrons tel quit eff, 
© Maintenant , dit S. Panl, 1 Cor. 
C13. 12. #045 connoiſſons en partie, 
© & nous Prophetiſons en partie, 
© mais alors nous verrons face a fa- 
ce. Fererrai ta face en juſtice, dit 
© David, Pl. 17. 15. & je ſer raſ- 
c ſaſie de ta reſemblance. 1s ver- 
< ront (a face,@ (on nom ſera en leurs 
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<Enfin, car il faut abreger, le 
< Saiat Eſprit nous aprend, que 10s 
© [erons conformes 4 Limage du Fils 
© de Dieu qui doit etre le premier ne 
© entre pluſienys freres, Rom. 8. 28. 
© Oue Feſus Chriſt transformers 10- 
© fre corps vil, afin qu'il ſoit renats 
© conforme 4 ſon corps glorieux, ſe- 
© lon cette eficace par laquelle it peut 
© meme s aſſujetir tontes choſes. Phil. 
© 3.21, Qne Dieu ſera tout en tows, 
© Nc, 23 Ter $1. 26 
*' ©Je pourrois encore raporter ' 
. Pluſieurs autres expreſſions -dont 
_ Dieu $eſt {ervi dans fa Parole pour 
. nous repreſenter 1a telicite que les 
. Saints poltederont au Ciel; mais. 
. celles que vous venez de lire , fu-- 
nent pour vous en donner une 
. grande idee, Je erot qu'il n'eſt ' 
. Þas neceſſaire de vous avertir que 
. vous ne devez Pas vous imaginer 
. rien de charnel 8& de groflier dans 

les plaifirs qui nous ſont figurcs- 
* Par ces images ſenſibles & - mate- 
D 3 rielles, 
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© rielles, car vous ſavez que f nous 
© ſerons tous comme les Anges de 
*de Dicu, Le Saint Eſprit wa 
*employe tant de difcrens traits 
* dans le Tableau qu'il a fait de no- 
*tre {upreme bonheur , qu'ahn de 
*nous en mMleux faire ſentir Pex- 
*cellence, 
* Encore que Pon ne puiſle dire 
* preciſement en quot conliſte cette 
*1ncomparable telicite, je cro1 
* nourtant que Fon. peut aſfeurer 
*apres tous les meilieurs Th:oio- 
"Wi. LS 3, wilt ; 
giens, que Ceft la vition de Dieu 
£qUuien c{t la cauie, Les Fidetes qui 
* font acoutumes 4a bien contem- 
© pler Dieu dis. cette vie, trouvent 


© 


* de fi doux charmes dans la con- 
© cemplation de cet Etre iofiniment 
* puiſſant, infiniment bon , infint- 
© ment juſte, infniment faint , in- 
© finiment ſage, infiniment miſc- 
cricordicux, en un mot infiniment 
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©parfait, qu'iis ne peuvent expri- 
© mer VPexces de leur raviſlement. 
©1ls ſeatenr dans ce faint exercice 
© de leur picte, les arhes & les avan- 
© gouts des joies du Paradis. Tout 
© autre objet que Infini, leur eſt 
© ztaſuportable. Les Creatures a- 
© 1ant plus datraits pour eux, 1 ne 
<]cur faut pas moins que la vue & 
© la poſleſlion du Createur pour les 
© ſatisfaire, & pour aſſouvir les re- 
* pards de leur ame toujours atamee 
©de Dieu, & purifice de toutes les: 
© paſſions mondaines. 

La viſion de Dieu emporte deux 
© choles, la connoiflance & amour. 
<£Quo1 que nous ne connoiſhons 
© quien partie les atribus de Dieu, 
*cependant ce que nous en Ccon- 
© noitfons nous paroit (1 grand, fi 
* ſublime, fipartait, que nous ne 
© pouvons le conliderer avec quel-- 
*que atention, ſans ctre ravi en : 
* aqmiration, & fans refſentir des 
© doucears qul ne ſaurnient Sexpri- 
D 4 INE: 
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* mer. Cette jote- incfable vient 
£ de Pamour qu'inſpire la connoi(- 
* ſance de Dieu. Il eſt impoſſible 
*de bien connoitre cet Etre infini- 
*ment acompli, ſans Faimer de 
©tout notre Ecur, & en Faimant 
©ainſt, nous ſentons quiil eſt tour 
*en nous, & que nous ſommes. 
© tout en luy, & cette ctroite union 
*cauſe a Tame- des tranſports de 
© jote- au deſjus de toute imagina- 
*tion. $1 les Fideles eprouvent 
© des ce monde un #1 ſolide plaiſir 
*dans ce faint commerce , que fe= 
© ra-ce dans le Ciel on 11s verront 
© Dieu tel qu'il eſt, ſans voile & 

«ſans obſcurite $ 
Te vous Conjure, mes tres- 
*chers freres, de faire leſlai de 
© cette douce & celcſte joie. Acou- 
* tumez vous a conſiderer la face 
*de ce grand. Dieu, f1 bon & (i 
* faint , & vous trouverez par une 
heureuſe experience, querien au- 
*zxe choſe neſt capable de donner 
p : a. 
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© Fame, une veritable ſatisfa&ion.' - 
*Peu & peu vous vous ſentirez trans- 
© former en image de votre Pere - 
© ecleſte, comme par Peſprit dn. 
< S&igneur. Couverts de honte de 
© ne pas reſſembler 2 cet Etre par- 
© fait , vous travaillerez avec cfica- 
*ce a votre -ſantification, & en. 
© avancant aink Fouvrage de votre 
© falut;; vous aſſeurerez votre voca- - 
© tion, & vous' recevrez des 1C1 
© bas, les premices de [a gloire qui - 
© yous eſt reſervee dans le Ciel. 

<$; vous refuſiez de faire tous - 
yos eforts pour gouter des ce mon- 
<de le plaulir que donnent la preſen- 
© ce & la viſion de Dieu,ce ſeroit un ' 
© tres-mechant fgne. Ce ſeroit une - 
© preuve que ſes biens ne font pas 
* pour vous, Puls qu*ils rexcitent 
© point votre apetit ſpirituel, & 
© que vous n'y trouvez aucun gour, 
* Ce grand Dieu qui peut toutes: 
© choles par fa grace cficace & vi- 
© Forieuſe:, vueille- triompher de 
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* 12 corruption de votre cceur , & 
* vous 1n{pirer un ardent dclir de le 


* poſlcder en partie pendant cette 


*vie, en attendant que vous jouil- 


*\1ez de Juy tout entier dans celle. 


* qui eſt A venir, 
PRIERE. 
[IE te Cerf brame apres les 


eanx courantes, ainſi brame 
20738 ame apres toi 0 Dieu, Mox 
ze a ſoif de Dieu, du Dies fort & 
wivant ; 0 quand entrerai-je & me 
Dreſenterai-j2 devant ta face ? Mon 
ame acſire ardemment d'entrer en 
es parvis , mon calr & ma chair 


ſe rejouiſſent en toy. Fe gemis de-. 


firant ardermment d'ctre revetn de 
mon amicile celefte, parce que je 
ſat qu'un jour en tes parvis, Vant 
mieux que mille ailleurs, & quit 
eſt plus avantagenx detre le portier 
de ta maiſon , que dhabiter dans les 
Palais Ges mitchanje DAAGRS , 19073 
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Dieu, je ſai ani que rien de ſomlle 
n Dimpur pe ſauroit entrer en ton 
Roiaume, Te ſai que ceux qui nate 
rout point 1a robe de noces, ſerons 
Jettes aux tentbres de dehors ou it 
uy 4 que pleurs es grincemens de 
dents. O mon Dien, rens moi aonc 
a:7ne de comparoicre un jour devart 
?ot, dans Petat que iu demanides 4c 
mot, Purifie mos de toute ſonillure 
ae corps & deſprit. Fai moi {z 
grace demploier le reſle de ma vie 
4 ms parer des ornemens ae 1a ſain- 
rete, pour ttre reci dans la ſale 
auptiale de mon divis Epoux , que 
eſt donne a la mort pour mot, afin 
que je ne periſſe point, mais quen 


. Vivant aans la picte , j ob#znſſe Ut 


tz wie cternelle, Amen, 


CHA- 
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CHAPITRE V- 


Que lques Direftions neceſſaires pony : 
| Jen_monriy. 


.ES.freres;; Qu'eſt=ce que. 
"I le Seigneur. demande de. 
vous, {inon que vous ſolez juſtes & 
equitables, que vous aimiez a par- 

donner, que vous cheminiez hums- . 
blement avec Dieu, que vous. 
rompiez ablolument avec le peche, 
que vous-.le preniez en une telle 
norreur,. que vous n'y retombiez : 
jJamals, & que vous vous avanciez 
de plus.en- plus vers le. but de vos». 
tre vocation en J. C. N.S. Car le 
tems 2proche.ou 1l. ſera dit, Que ce- . 
[ut qui eſt ſale ſe ſaliſſe encore, que 
celut qui eſt injuſte,ſort injufte encore . 
que celi qui eſt juſte, ſoit juſtific en- 
core; & que celui qui eſt ſaint, ſoit 
ſantifie encore? Apoc,22,11,Cegrand 
Dieu inkniment ſazat, & qui m__ 
20S 
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les cours & les reins , conlidere. 
& examine exactement toutes vos. 
actions ; 11 elles ſont mauvailes, 
que vous ne.vous en fois pas re-. 

pentis, & queelles ne. vous aient. 
pas Ete pardonnees, elles demeure- 

ront avec vous dans le tombeau  - 
elles vous ſuivront dans PFautre. 
monde; elles comparoitront en 

jugement devantDieu contre vous; . 
& au dernier jour elles ſeront claire- 

ment maniſtces aux yeux de tout. 
PUnivers. Penſez donc bien 2 vous 
aquiter avec ſoin de tous vos de- 

voirs, tant envers Dieu, qu'envers. 
les hommes , avant que le decret_ 
enfante 8& que la colere terrible de . 
'Eternel tombe ſur vous. 

Soiez diligens & ſoigneux.4 ob- 
ſerver toutes les choſes qui vous 
ont £te commandcees pour votre ſa- 
lut, afin d'afermir ainſi votre vaca- 
tion & votre election. Notre grande . 

 afaire eſt d'aſſurer notre boaheur 
eternel, On ne peut ariver 4 


felicite,que parla voie de laſaintete, - 
& vous ne ſerez jamals afranchis 
de vos tentations, que vous rnaiez 
afermi votre ſalut, Eforcez worus - 
dÞentrer par la porte etroite, car 
pluſienurs tacheront a'entrer & ne 
pourront, LC. 13. 24, 

L'Apotre Sr. Paul nous exhorte 
de Prier {ans celtle, quoique nous 
nous ne ſoions pas toujours en 
Pricres. I veut dire par la que 
nos beſoins continuels demandent 
continnellement des pricres,en tout 
tems, en tous lieux, & en tous 
ctats» Adreſſez vous danc foir & 
matin au Dieu tout puiſſant 
Createur du Ciel & de la Terre, 
Que ce ſoit votre premier: & votre 
dernier ouvrage. Vous qui voulez 
etre Chretiens en cEfet, & non pas 
ſeulement par Pexterieur, fermez 
vos ceeurs Par [a pricre, & donnez 
en la garde » Dieu 1l vous con- 
ſervera & vous tera repoſer ſans 
crainte daucun danger, Si vous 

; penſez, 
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penſez a Dieu comme 1l faut, voys 
ne manquerez jamais de tems pour 
le pricr. La pxicre a tant de force 
& d'eficace, quelle peut faire de- 
cendre le feu du Ciel & les Anges 
memes, comme cela ariva autre- 
fois & Pegard de St. Pierre, Ceux 
qui prient de cceur & avec fol, peu- 
vent gaſlurer qu'ils auront un bon 
ſucces dans toutes leurs juſtes en- 
rrepriſes. 

Cherchez & embraſlez toutes les 
occaſions dentendre la parole de. 
Dieus Car la foz eſs de louie, &9s 
Pouie par 1a parole ae Dieu. Rom. 
Io,I17. Vivez en amour & en cha- 
rite avec tous les hommes, tant vos 
ennemis que vos meilleurs amis, 
Mes enfans waimons point ex paroles, 
ni de la langue, mans & auure ON en 
wverite, I Jean 3.18. Server vous 
Pun Vautre par charite. Aimez 
votre prochain comme vous me- 
mes. Celui qui manque a ce 
grand Commandement ne $aime 
DOINL 
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point veritablement ſoi meme... 
Cet amour eſt apele uz viexx & un + 
nouveau Commanaement, 1 Jean 2. 
7, $8, lleſt auſhi ancien que la Loi - 
de Moiſe, & aufſli nouveau que 
FEvangile de notre Seigneur Jeſus - 
Chiriſt, L'homme ſuivant les lu- 
mieres de la nature, doit aimer ſes - 
amis : Mais ſuivant cclles du Chri- - 
ſtianiſme, il doit mEme aimer. ſes 
ennemis. Le Chretien doit ſou- 
haiter le plus grand bien a4 celui 
qui lui ſouhaite le plus grand mal. 
Soiez humbles ſelon le -precepte - 
dePEvangile.Le fidele eſt ſemblable 
2 un vaiſſeau flotant ſur Feau, qui 
plus il eſt plein & plus 11 enfonce. 
Le plus humble ſur la terre eſt le - 
plus eleve dans le Ciel. L*humi- 
lite eft toujours la couverture du 
Chretien. Alez un peu viliſter les 
tombeaux des morts, vous y trou- 
verez leurs os Epandus, leurs yeux 
caves, leur chair conſumee, leur 
bouche corompue; vous nefles con-: 
No1rez 
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noitrez; plus. Ou ſont preſente- 
ment keurs levres vermeilles, leur 
beau teint, leurs langues Eloquen- 
tes, leurs yeux brillans, tout cela 
n'eſt plus. Songez quavant qwil- 
ſoit- long-tems vous ferez dans le 
meme cetat. Quelle raiſon avez- 
vous donc pour tirer vanite de ces. 
qualites 11 fragiles & de fi: courte 
durce ? 

Si nous avons le bonheur detre 
dans la grace de Dieu, feſons tout 
notre poſſible pour nous la conſer- 
ver pendant toute notre vie; & 
ſoions feurs quapres avoir vEcu en 
la crainte de Dieu, nous mourrons 
en ſon amour, & lerons receus 1a 
haut en ſa gloire. 

Quiconque vous ſotez a qui 1l 
arivera de lire ce petit Livre,je vous 
recommande fortement de faire de 
la Religion, votre principale afaire. 
_ Eeoutez, liſez, priez, & croiez, 

Ne faites rien en ce monde a 
quoi vous ne puiſſtez repondre en- 

| Pautre. 
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Pautrezcar nous camparoitrons tous 
devant le Sicge Judicial de Chriſt, 
Mourir bien eſt un art de longue 
etude que vous navez que peu de. 
tems a aprendre. Ceux qui ſont 
bien munis des armes ſpirituelles, 
ont aſlez a faire pour combatre &- 
pour vaincre tous leurs ennemis 
ſpirituels. Que ſera-ce donc de 
vous, ames negligentes, qui eſpe- 
rez d'en venir a bout dans le tems 
qu'erant aux priſes avec Pennemi, 
1! ſera le plus fort & vous les plus - 
toibles, & hors d'ctat de reſiſter 5 
dans le tems que les obſtacles ſe- 
ront augmentes & Petperance di- 
minuce ; que votre diſtration ſera 
grande, & votre bonne volonte foi- 
ble, & que vous waurez pas le loifir 
de penſer a vous. A lTheurede la 
mort on fe trouve ordinairement - 
dans de {1 grand2s peines & dans 
un {1 grand embaras que lon a nt. 
12 penlee, nile tems, nila force de : 
bien mourir. 

Ceſt 
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C'eſt pourquoi, fi vous ſouhai- 
tez la felitite de votre ame pre- 
cieuſe & immortelle, pratiquez 
{ans delai & avec loin ce que je vous 
al repreſente dans ce petit Ecrit, 
afin que vous poſſediez un jour la 
eloire eternelle dans le Ciel avec 
Dieu” & tous ſes ſaints Anges, 


Amen. 


ADITIONS. 


* #NAlUand une afaire eſt de la 
' dernicre Conicquence pour 
le bon heur de notre vie, & que 
© nous volons quelque jour a y reiiſ- 
* fir, 11 n'y a point de dificultes que 
* nous. mentreprenions de ſurmon= 
Cter-pour en venir a bout. Cepen:- 
*dant, quoique tous ccux qui font 


© perſuadesdes verites de laReligion, 


© conviennent qu'il n'y a rien au 
* monde de pius important que le 
© ſalur, & qu'il y a un moten leur 
©de Pobtenir, qui eſt de faire le 
* bien & de $Pabſtenir du mal, d'at- 
© mer 
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*merDieu par deflus toutes choſes, 
© & ſon prochain comme ſoi meme, 
©il ne Sen trouve qu'un tres-petit. 
- nombre qui ſe mette en peine de 
. remplir ces devoirs. D'ou nait- 

ces cEtrange aveuglement? Il 
© vient ſans doute. de Iilufion que - 
*Pon ( fait, qui) eſt facile de fe 
© ſauver, & que Dieu etant infini- 
© ment miſericordieux,1l nous Ppar- 
* donnera nps peches au premier 
* mouvement de repentance que 
*nous en temoignerons3 de ſorte 
* que fi nous-mourons avec quelque 
* douleur de Favoir ofenſe, il ne 
* manquera pas de nous introduire 
© dans le ſ{cjour des bien heureux. . 
© Mais pour raiſonner ainſi, 1] fau- 
© droit Etre ſeur que nous aurons 
*je tems & la liberre deiprit ne-- 
* celſaire pour nous repentir a. 
© Pheure dela mort,& que cette re- 
* pentance aura les qualires requiſes_ 
*Pour nous Procurer la remiſſion de 
*nos ofenſes. Oril n'y a perſonne. 
*qut. 
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© qui puiſſe raiſonnablement ſe pre- 
© mettre ces deux choles. 

{La ftupidite & Pextravagance 
©des hommes 4 cet Egard eſt une 
© chole incomprehenſible. Nous 
* feſons profeſſion de croire que le 
© falut eft d'une importance infinte; 
© que novs ſerons un jour cternelle- 
© ment _heureux ou-eternellement 
© maiheureux, felon que nous au- 
©rons bien ou mal vecu , nous fa- 
© yvons quil n'y a point de milieu, 
* & que f1 nous manquons Caler au 
©Ciel, nous ferons 1nfailliblement 
© preciPites en Enfer,S& neanmoins, 
© malpgre cette perſuaſion, nous fe- 
© ſons tout notre poſſible pour nous 
©tromper, pour nous Etourdir ſur 
© notre conduite, & pour nous per- 
*dre fans retour- Nous votons 
Cclair ſur nos 1nterets mondains, 
* nous n'oublionsrien pour les avan- 
©cer, & nous nous aveuglons vo- 
< Jontairement ſur Pafaire de notre 

© falut, nous la negligeons,nous n'y 
© penlons 
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© penſons pas, bienqueelle ſoit Puni- 
< que qui merite notre atache- 
© ment, & quidut faire toute notre 
© ocupation. 

© Quel remede a un f1 grand dc- 
 ſordre £ Quopoſer a cette inſen- 
< ſjbilite, & cette lethargie ſpiri- 
c tuelle? La Vigilance, Celt le 
« devoir que Jeſus Chriſt qui con- 
« noi{loit fi bien nos foibleſſes, re- 
< commandoit 11 ſouvent & {1 ex- 
© pr:{[ement 2 ſes Dilciples. F Pre- 
vez garde 4 vons: Peillesz & 
© prieS, car Vous ne ſaves quand ce 
6 #615 la ariveras Veillez done 3: Car 
© vous ne {avet point quand le Sei- 
* oucur de la maiſon Viendra, ice 
« ſera le (iir on a minuit, owa Pheure 
* gue le cog chante on an mating de 
C vert Gu arivant tout d'nn coup il ne 
6 morrs troume acrmant. Or tes choſes 
& ue je wins dis, je les dis a tous, 
Coerlirt, ® Ferliez aA0nc, CAY VOUS 
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*ne ſave; ni le jour, ui Dheure 
em laquelle le Fils de Uhomme 
E o4endra, Ft Veillez pries ac 
C peny que Tous wentriez en tentas 
* tion, car Leſprit eft prompt, mais 
* la chair eſt foible, * Sowuvien toy 
© done quelles choſes th as vecenes 
© omtes @ les oardes & te repen : 
* Que ſitnne veilies, je Vienaras cons 
* tre toy, comme le larron, + th 
* ne ſauras point a quelle henre je 


© wiendrat contre toi, & Voici je 


© viens comme le larron : Bien-hen- 
© renx eſt celui qui veille E qui 
C : | 1ade; Y/ 
garde ſes Commanaemens, afin qu't 
© ne marche pas nud, & que Pon 


E ne vote point ſa honte. 


<ll y a plufieurs autres paſlages 
fe PEcriture,quirecommandent la 
© vigilance, comme une verty ab- 
< ſojument peceflaire au Chretien, 
* Ceux que je viens de Citer, mar- 
* quent trois ratſens principales que 
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©nous avons de veiller. La pre- 
'* micre , C'eſt que nous ne ſavons 
©x quelle heure notre Seigneur 
*viendra; La feconde, c'eſt que 
© nous ſommes expoſes anx tenta- 
© tations5 La troifieme, C'eſt que 

* que nous devons travailler a cou- 

© vrir notre nudite, afin que Fon. 


© ne voye point notre honte. 


© Le pecheeſt le dormir de Vame, 

© 8 ce funeſte dormir eſt ſa mort. 
* Une ame plongee. dans: Je; vice, 
eſt veritablement morte. Dans 
©cet cEiat cile oublie Dieu, & 
* Dieu quieſt ſeul ſon principe vi- 
© vifiant, Pabandonnant : 3 elle me- 
© me, elle wa plus de chaleur pour 
* la gloire de ſon Dieu, nide mou- 
* vement vers le Ciel. La vigt- 
clance au contraire eſt la vie de 
- ame. Celt elle qui tient tou- 
© jours toutes les facultes de notre 
© 3me ouvertes ſur nos deyoirs. 
*Elle nous donne ce Zelc ar- 
* dert,cette {ainte activice qui nous 
© fait 
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 <fait produire ſans ceſfe les fruits 
©Pune bonne vie. Elle nous avers 
© tit Jentretenir nos lampes plet- 
© nes d'huile pour atendre Farivce 
© de PEpoux. Nous favons quil 
tyiendraz mais nousne {avons quand: 
<1] viendra. Notre bonheur & no- 
*rre malheur dependent de Petat 
<0 il nous trouvera, St nous 
 yeillons nous ſerons <ternelle- 
* ment heureux 3 mais {1 nous dor- 
 *TF mons, malheur a nous pour 
- © toujours, 

© Nous nousflatons ordinairement, 
| © ou que nous veillirons, & qu'il 
© ſera aſſez tems alors de commen- 
© cer 2 veiller 3+ 0u du moins,. que 
©{fi Dieu nous apele a lui par une 
* mort prematurce, il nous fera la 
| © grace de nous repentir, & nous. 
. *pardonnera tous nos peches. Les. 
\ © jeunes gens qul ſe portent bien 

© ont beau avoir devant leurs yeux 
- © une infinite d'exemples de per- 
E © ſonnes 
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© fonnes qui meurent tous les jnurs 
© dans Ja fleur & dans la vigueur 
«de leur ape, 1s $imiginen: que 
<Jeur tour ne viendra pas {1 tot, & 
<que la veilleſiela plus reculce eſt 
©le terme ol 1s doivent ariver, 
© ſans en avoir aucune autre certi- 
G ) b Pp. * 
*tude que Fenvie que la choſe Toit 
Cainfi, Is difent, ou du moins 
* 11s le penſent, que la jeuneſle eſt 
©Je tems des plaifirs, & quil fufi 
©Je tems des plaifirs, & quil fufira 
©de ionger 4 la mort & de s'y 
© preparer, Jorique le fen de leurs 


* paſſions ſera ralenti. Penſce 


- ablurde & impie $Y <n 
fur jamais. Je veux bien faire 
© avec eux la folic ſupoſition quiils 
© vieitliront comme ils Feſperent ; 
© mais font ils ſeurs de changer 
© inclination en vieillifſdants Je 
© [eur aprens, $'ils ne Je ſavent pas, 
©que les vieillards pour la plupart, 
© nenſent auſſi peu a la mort que 
© les jeunes gens, a moins ah” 

| © 
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oſs ſolent accutumes de bonne ' 


© heure ay reilecchar {erieuſcment. 
< Il paroit louvent au con: :raire,que 
' plus ils ont vecu & pus ils ont 
© j2tte de _—_— racines en Ce 
* monde; & jaioui dire a pluficurs 
© perſonnes agees qu'clles tenoient 
© beaucoup plas a la vie, & quelles 
© avolent plus de crainte de la mort, 
* que dans le tems de leur jeuneſte, 
© Ne vous imaginez done pas que 
* vous ferez alors plus acraches des 
© choltes de cette vie, 8& mieux dif- 
* Poles a veiiler qu”a preſent. Ne 
* plus, croiez-vous que ce fot une 
* chole fort agreable a Dieu de re» 
©mettre 3 ne plus pccher, lorique 
© les forces Mmangquent pourlef Hare ? 
"Et welt-ce pas une 1mpicte Cpou- 
© vantable que Je ne vouloir conſa- 
*crer a Dicu queles infirmites & 
cles lIangueurs de [2 vicilleſſe?Peut- 
*On ſe perſuacer que cet Etre fou- 
© veralnement Partait, ft jaloux de 
& 3 *ſa 
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©fa gloire & de la purete de Pamour - 
* qu'on lutdoit, ſe contente des foi- 
© bles <cforts d'un age Enerve par les 
* debauches? Cette penſce n'e(t 
© aflevrement guere conforme a 
* Pidce que nous deyons avoir de [a 
* ſaintere & de ſa juſtice, 

* Preſ{quetous les pecheurs remet- 
*tznt de jour en jour x $4mander, 
< & roant jamals le Iuitir de devenir 
© meilleurs, La vigilance f1 come 
© traire 2 leur ctat de mort Jes ctraic. 
© Ils n'ont de forces que pour le 
© mal, &1ls ne penvent dans Par- 
©gdeur de leurs defirs fougueux ſe 
© r£{oudre de prendre la peine que 
© demande la converſion, La fole 
© efperance quils ont de ſe repentir 
© un jour,eſt un agreable phanrome 
£ zui les endort &qui repouſle les re- 
* mords dont us ſont quelquefois 
© agitEs. 1ls ſe flatent qu'en tout 
© cas, Sls quitent le monde plutot 
© qu"ils ne crotent, ils ne manque- 
*ont 
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© ront pas de rectifier toute leur 
© conduite paiſlee par une bonne 
©mort, 8 de changer tout d'un 
© coup la colere & la juſtice de Dieu 
cen douceur & en mulericorde, 
© Mais je demande i ces gens [1 
*qui les a aſſures qui's ne mour- 
© ront pas ſubitement, avant que 
© d avoir fait leur paix avec Dieu, 
<qu'ils auront Veſprit aſſez libre 
* pour bien ſonger au nombre & 
©2 Penormite de leurs fautes, & 
*que leur converſion ſergglincere, 
© c'eſt a dire quelle ſera telle que 
© ils gueriſſotent de leur maladic ;is 
© ne retomberotent plus dans leurs 
© peches 2 Ne voit-on pas tous les: 
jours un fort grand nombre de 
© perſonnes qui temoignent dans 
* des maux dangereux, un repentir 
© tres-reel en aparence, & qui ne 
© ſont pas plurot gueris qu'ils re- 
© prennent leurs mauvaiſes habitu- 
*des £ Comment de pareils exem- 
E 3 © ples> 
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"te "erop! es nenous font-ifs pas reve- 
*nir de ces extravagantes penl{ccsz 


*& ne nous donnenr-ils Pas lieu ae - 


© nous gocher de nous Memes ? 
Au nom de Dieu, mes tres- 
*chers trEres, defeſons nous de ces 
© honteux £ Cgaremens. Nous avons 
© bica plus de raiſon de croire que 
© nous ne veillirons pas,que d c{pe- 
erer ie contraire 3 & 11 neſt pas 
* mcins ridicule de renvoier notre 
* TEgCNETALICN A la mort, que de la 
: * diter@juſ qu'a Ia viel! elſe. 11 0" 
*a pas un ſeu] pathage dang TEcri- 
* ture ſainte ca Dieu promette une 
* longue vie, nile pardon Ces ofen- 
* fes aux pecheurs qui ne veulent 
© commenter a Taimer que quand 


*ils ne pourront plus ſoutrager, 


* En vertu de quol conc effere-t-0n 
* qui] aura pour agreable les egouts 
c de la vie, les pretendiies vertus 
* Pun age caduc & impuilfant pour 
W.- mal, ou une converſion forcce 
© qu?! 
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* qui a bien moins pour principe 
*Pamour de Dieu, que la crainte 
© de VEnfer, & quune experience 
© pref qu'univerlellc prouve ordi- 
* cairement n'ctre qu*un phantome- 
* de repentance? Ne nous abulons 
© point, fi nous ne veillons comme 

* 1] faut,it nous ne prenons de bonne 
 NEUr? : toutes les precautions pro- 
* Porrionces a Itmportance de no- 
*tre falut, au danger quil y a 
* dE tre {urpris par la mo rt, &a la 
randeur des tentations aujquelles 
nous ſommes lans celle expolcs, . 
© nous ſerons infailliblement con ' 
E danncs pour jamais {ans apel. 
_ © Nous avons autant de tenta-' 
tions @ Vaincre, que nous avons 
E ennemis a coeds Le Des 
* mon, le Monde & nos Paſlions 
* fort N05 retoutadles adverſaires. 
* Le [iable pour etre invitble n'en 
*cit que plus dangereux. It ne 
S OCUPe qQU'A heroes les motens 
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* de nous tenter,d'ou vient qu'il eff 
<* zpele dans FEcriture le f Tenta- 
 *teur. NH emploie pour nous ſe. 
© duire toute Padrefſe qu"une lon- 
© gue experience lui a aquiſe, Har- 
* di & entreprenant, 1] tenta & de- 
*ceut des le commencement du 
© monde nos premiers Parens, & 
*enfle de tous ſes ſucces, 11 ofa 
*meme en ſuite s'ataquer A notre 
© Sejgneur Jefus Chriſt. Sil eut 
© afſez de ruſe & de ſubtilite pour 
* faire tomber dans le picge des ſon 
<premier coup deſiat, . des Crea- 
© tures innocentes qui ravolent au- 
&+une habitude a malfaire, & $'il 
efut aflez audacieux- pour entre- 
© prendre de ſcduire le propre fils 
©de Dieu, que ne devons nous 
* point craindre de ſes maudits de{- 
* ſeins, nous qui ſommes 11 foibles 
© & ſi portes au vice. Toujours aux 
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©3puets pour nous ſurprendre, il- 
* ſait profiter de la moindre ocalion 
© queMous lui donnons pour nous: 
© perdre. Soiez ſobres & veillez, 
*dit Saint Pierre, a autant que Un- 
© tre adverſaire le Diable,rode autony 

© de wons, cherchant qui tlpourra de- 

* rorer, 1 Ep. 5.8. Il y a un tres. * 
* prand nombre de pecheurs qut 
© ſont tombes dans descrimes atro- 
©ces, qu'ils aurolent jure aupara- 
*vant de. ne commettre de leur 
vie. Plufieurs femmes ſont de-- 
© venues des proſtituces qui meuls 
*ſent jamais cru en venir a un: 


-<{t honteux abandonnement. D'ou - 


* peut proceder cela? C'eſt ſans: 
©doute que le Demon qui fait que 
©nous avons naturellement hor- 
* reur des grands crimes 2 quoi 
*nous ne ſommes pas encore habj= 
© tues, nous y conduit par degres. 
*Peu a peu il dctruit en notre 
©eſprit P1image afreuſe ſous laquelle 
E 5 * Nous - 
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*nous nous les reprcſentions, 8& 11 


© NOUS y acoutume apres i1 bien,que 


© nous venons enfin a bol& Vini- 
* Quite comme Teau. Que faut-il 
* faire pour --ſiſter aux Cforts du 
Tentateur & pour n'y pas ſucom- 
, by x ? Veillons. Futons Ju {qua la 
- fnoind re aparence de mal. N'extc- 
* 011005 Point Pcnormite du pechc. 
_ SOBVENONS nous qu'un petit com- 
mencement nous menera peut 
*ctre cent fois plus loin que nous 
e penſons. Nous ferons tout 
ELOAnes CC NOUS VOIC ſur le bord 
*du Precipice avant que dayoir 
* fait ref]exton que nous en prenions 
- 16 chemin, Sotons toujours ſur 
"nos gardes, & repgardons la 
* moindre amorce du peche COm- 

* me un piege que le Diable tend 3 

© notre infirmite, 

* Le Monde eſt encore pour nous 
© un dangereux ennemi, Lame 
*>lus ſenſible aux objets qu _ 
*1ES 
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*les ſens, qua ceux qui ſont 1- 
* vilibles, fe laifſe cbranler par 
* tout ce queelle voit, Elle fe re- 
© pand ſur tout ce qui eſt materiel, 


elle þ'y fixe, & ne fe Souvient 


* plus de Dieu qui eft fon ſouverain 
© bien, Les richeſſes, les hott- 
* ncurs, les charges, les fuper- 
* bes palais, les grands equipa- 
*ges, les riches ameublemens, [2 
* taveur des grands, la beauts 
* du corps, la bonne chere , & 
©cent autres choſes ſemblables, 
* agitent le coeur & Vocupent de 
* telle forte, que picin des Creatu- 


©res, il wa plus de place pour le: 


*Createur, Quel remede contre 
* tant de tantations ? 1I faut veil- 
ler. 11 faut penſer des qu'on ſe 
*leve, que Von ſera expole pen- 


© Jant toute la journce, 1 preique * 


* autant de picges , qu'il le prelen- 
© tera J'objets a fes yeux, Il faur 
© nous dcher de tout, obſerver 
©toutes 
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©tontes nos demarches , penſer i: 
*ce que nous alons faire, ſera 
© agreable a Dieu, reflechir fans. 
*cefle que le monde paſle & a 
© convoltile , & quit n'y a que. 
© ceux quit font la volonte de Dieu: 
*qui demeureront cternellemant, 
*Enfin il faut vivre le plus quiil 
* eſt poſſible dans la: retraite & 
© dans le recueillement,. Plus on 
*eft diflipe , & moins on penle a 
© Dieu-3 plus on a de commerce 
*avec les Creatures , & moins on #* 
©ſe ſouvient du-Createur. ) 
* Notre troiſteme ennemi, qui eſt, 
©pent ctre le plus acraindre, C'eſt 
© nous mEmes. Comme nous nous 
*\uivons par tout, & que nous ne 
*{aurions nous quiter nous memes, 
nous avonsccontinuellement a veil- 
< Jer ſur nous. Pendant que nous vi- 
* vrons rous fſercns aux priſes avec 
*nos paſſions, qui de concert avec. E 
©le Demon & avec ie Monde, _ | 
: CON- 
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*donneront toujours beaucoup de 
© peine. Il faut doncetre ſans ceſie 
*atentifs aux molens d'y reſiſter 
avec ſucces, Il faut Etudier foi- 
© oneuſement quels ſont. nos d6- 
< fauts favoris,. & travailler avec 
<toute Paſhiduite.& toute la con- 
£ tention poſſible pour les deraciner; 
Comme ſans un miracle tres-rare 
© de la grace, onne devient pas tout 
© Pun coup fidele 6 regenere, il 
©ne faut pas ſe contentcr de,quel- 


- ©ques tentatives &.de quelques el- 
© carmouches, 11 ole ainſi perler : 


51] faut des combats continuels ; il 
©faut retourner a la charge a tout 


 ©£moment pour detruire un fi puiſ= 


ant ennemi. Il faut gagner aujour- 
© hui un fort, & demain un au- 
Etre, julqu'a ce que nous ſoiogs 
*enticrement maitres de la-Place. 
Uta des meilleurs remedes pour 
© nous afranchir de nos peches 
" Phabitude,, &eſt deviter avec 
© {oin 
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© ſoin toutes les ocalions d'y retom- 
* ber. Un jeune homme qui con- 
© tiniiera de voir {es compagnons 
©de dcbauche, wvivra toujours 
© dans le dereglement. S1 Fon ne 
cel ablolument de frequenter 
* une perſonne avec qui on entre- 
© tient un commerce defcndu , ul 
© ſera comme impoſlible de ne pas 
© {ucomber lous 12a meme tentation. 
* Cclt alors qu'on ne peut obtenir 
£ 1a victoire 11 Pon neſt aljez cou- 
*rageux pour fur, 

*La dernicre raifon qui, fſuit- 
* vant les paſſages que Pat alegucs, 
gemande la vigilance,eſt que nous 


* devons couvrir la honte de notre 


© nudite, L'ctat du peche, ceſt 
<la nudite de Fhomme , - mais les 
c juſtifications, Ceſt a dire la fol 
© & les bonnes ceuvres, ſont le cre- 
© pe pur & luiſant dont les Saints 
© font revetus, C'eſt la robe de 
© noces de tous ceux qui feront aflis 
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"an feſtin de PAgneau, Ce n'eſt 

* point aſlez de ne point commer. 
©tre de mal; ft Pon en demeure 
*la, Fon ſera toujours nud, Gz 
©Von men ſera pas moins condan- 
*ne. Larbre qui ne produic point 
* de fruit, elt Coupe & jette an 
* fen, auth bien que ceſut qui-en 

produit de mauvais. Il fauc ne- 

© ce{iairement faire de bonnes ceu- 
£ yres pour ctre {auve. View nous 
©a defendu de certaines choies Ge 
©nous en a command= d'autres, 11 
: He {ufit pas de sabſtenir de ce 

© quiilne _ pasquenous fa ions, 

© j| faut meirre en vratique ce quill 
£ nous ordonne politivemeat, Sans 
©celz il n'y aura point de pardon 
© pour nous. * Le ferviteur inutile 
© ſera jette dehors aulli bien que le 
© mechant ſerviteur., Cclui qui 


[-r —_— © 4 Read Sc 


* Math 25+ ZV s 
©avoit 


J_ OOO PL BEG > CAGES TAO "vo TGA GEE OA AG A iii Fn ta 
ren aan w— Re —— _ = 


D (C 112 ) 


© 4yoit enfoui le talent, fut punt 


< auf {everement pour ne Pavoir 
© pas fait valoir, que $11 Pavoit 
© depen(e par ſesdebauches. Quand 


© Teſus Chriſt viendra, 1] mettraa 


© {a gauche, non ſeulement les 1n- 
*Juſtes, les raviſſcurs, &. toys 
© les autres qui auront commis 
©mechancetc , mais auſſi ceux qui 
© rrauront Point exerCce la charite, 
*& qui auront neglige de faire de 
© bonnes- ceuvres, TÞ: Allez, mans 
© dit s,au fer eternel prepare aux Dias 
© ble & 4 ſes Anges,dira-t-il un jour 
<a ces malheureux, car j'ai en 
© faim &* Vous ne maven point donne 
©4 manger , NC. Mais que faut-= 
©] faire pour operer les ceuvres de 
© Dieu 7 11 faut veiller. Il faut 
Eavoir les yeux toujours, ouverts 
©aux objets qui ſe prefentent- a 


_ 
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Mmous, afin d'y trouver dequot 
*olorifter Dieu & avancer notre 
<{\alut, S1 nous ſommes atentifs 
* aux devoirs que Dieu demande 
© de nous, nous ne Manquerons ja- 
* mais Pocaſions de nous en aqui- 


 *ter. Comme nous ne pechons 


© preſque jamais , que parce que 
*nous oublions Dieuz nous ne 
< faurions auſh pratiquer ce qu'1l 
* nous commande, fi nous n avons 
©Peſprit toujours preſent a ſes Loix 
©& avx ocaſions qu'il nous ofre 
our bien faire. Mais voions preſen- 
© tement le moien que Jeſus Chriſt 
* nous indique pour velller eficace- 
© ment, Ceſt de prier. Velez & 
© pries , nous dit-1], en la perſon- 
© de ſes Diſciples. 

£Comme nous ſommes morts 
* de nous memes dans le peche, & 
* que nous navons de mouvement 
*& de vie que ce que Dieu nous 
*en donne, ut faut le prier ſans 
© celle 
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© celle qu"1i nous 13corde la vigilan- 
*ce quit elt la veritable vie du 
© Chretien. It on'y a rien de plus 
* capable de nous rendre foigneux 
"ac Nos daevoirs,q que 1a Pricre, Elte 
* nous met toujours Dicu devant 
Fles yeux, & ca nous fepreſemant 
* notre foibiclſe, elle nous fait 
* fentir le bominecl be/oin que 
10u5 avons de ſon ſecours. Ce 

* ſatat CONMCrCe degoutant Pame 
- de celut dn monde, lui fait fa- 
' VOurer le doux plaifir que don- 
* ne une <troite union avec Dieu. 
"Lt Pricre ei [a cle qui nous ou- 

oyre ie Ciel 5 GT qui tzit decendre 
"fur nous toutes Ies graces qui 
nous font neceſſaires. Toutes les 
* cloſes qiic Vorrs ACmmarres an Pere 
* £73 73:01 20 , tt VOrts Les aroractd, 
© dit notre Sauveur, Quand on 
*prie fans celle, ſuivant te pre- 
©cepte de FApotre Saint Paul, il 
5 21k treg-rars & preſque impolſt- 
c © bis 
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© ble de tomber, & encore moins 
. de croupir dans queiques grands 
. FEches z Et au contraire, quand 
ON ne prie point, ou qu on ne 
' prie pas fouvent, C'eft le vrat 
- MOien a'ofenſer Dicu a la preniic- 
I'C ocaſion qu'cn en trouve. Le 
- D: mon profitant de ce relache- 
* ment, CEricine peu a peu tou- 
"tes les bonnes diſpoſitions qui peu- 
© vent encore reſter dans le coeur, 
* & jettant infiblement ces miſcra 
* bles negligens dans Voubli de 
Dieu, il les conduit enfin a la 
© f2veur des epaiſſes tenebres de 
< leur {ecurite dans Vabime de per- 
© dition, Ah, mes tres- cheny [TC . 
*res, donnez vous bien garde d'un 
©f1 dangereux Etat, Pricz aufli 
* frequement qu'il yous ſera pollt- 
* ble. Priez avec 2tention , avec 
Czele,, avec humilite, avec capt- 
©fhance,. ' & avec perieverante. 
* Faites vous, pour pricr & pour 
R med Ai 


Das 4 1D > 4 SPes eaten aan * 


TE En 
__ -_ a 
eee A eee EE CEE _ 
ed 


EF S068 | 

© mediter, des heures de retraite } 
© quot vous ne manquiez jamais, 
* $1 vous aimez Dieu plus que 
© toutes choſes, vous ne devez 


© point avoir de plus grande jole} 
© que celle de vous entretenir avec: 


* mondaine qui dolve<ctre capable! 


©de vous detourner de ce ſacre | 


« 
Cc 
* lui, & 11 n'y a point docupation | « 
\ 
7 
©exercice., David, tout Roy | | 


*qu'il Etoit , ne laifſoit pas mal- 
© gre les afaires que lui donnoit un 
*Roiaume, de trouver le tems de 


* de prier Dieu + ſept fois le jours 


*Et nous qui ſommes de pauvres 
*Refupies, prives de tout bien, & 
©exemts par conſequent de Pemba- 
*ras que cauſent les richeſſes , nous 
"ne trouverons Pas, outre le ma- 


© tin & le foir, quelques momens 


©qa. donner % Dieu. C'eſt une 
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te } choſe tout a fait deplorable, & le 


1als, } c plus triſte figne de notre tiedeur 


que 
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©& de notre indevotion. 
© Mes tres-chers Compagnons 


© compatiions de Chriſt, de faire 
©rqut votre poſſible pour pratiquer 
©ce que vous venez de ſlire, puts 
© que ccft le vrai moien de bien 
© mourir. Pentez tous les jours a 


*la mort, au grand compte que 


© vous aurez a rendre un jour, & 
© au bonkeur, ou au malheur qui 
© {urvra igfatlhiblement cette vie. 
© Exan:in<z. vous avec tout le ſain 
© dont vous ttes capables pour bien 
© connoirre 11 vous aimez Dieu de 
© toutes vos forces & votre,prochain 
© comme vous memes. Demandez 
© vous chaque jour {1 vous preterez 
© Dieu a tout, a vos interets ten- 
6 porels, a vos amis, 4 vos Parens, 
*& a votre propre vie, Demag- 


> ©dezvous fi vous ne faites rien a 
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< votre prochain que ce que vous 
< youdricz qu'il vous fir. Reflc- 
© chillez exactemient tous les ſoirs 
© fur les penſces, ſur les paroles & 
©ſyr les ations qui vous ſeront 
* Echapces legerement pendant le 

* jour. Songez bien f1 vous vous 

© Etes abſtcnus de toutes les mau- 

© vailes ceuvres que Dicu defend, & 
© vous avez fait toutes les bonnes 
* qu'il commande, Un * Em- 
* pereur Romain regarcolt un jour 


© comme perdu, quand 11 navolt : 


"Fart aucun bien a perſonne en ce 
* Jour la. Quiily a pen de Chre- 
* tiens aufli {ages & auſli dignes de 
* loiiange ſur cela, que cet Illuftre 

© Paien 7 Helas,c*eſt peut=Ctre beau- 
*coup pour la plupart de Nous, f1 

©ne fefant point de bien a autrut, 
* nous ne Jui felons point de mal, 
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"en efet, ou de volonte. Combien 
ya t-1] de gens quine pentent quia 

rofter de s diigraces de leurs 
- ti Eres, a les ſuplaater, a les ME. 
' truire, a Sen venger, 4 les calom- 
- nier, a les perere. en leur fortune 
*ou en [cur reputation, & qui 

* comptent pour rien de leur porter 

* envie, de confſerver du rellenti- 

* ment pour les injures qu'i!s en 

© ont reccuzs, & d'ecouter avec 

* plaiftr les mediſances que Fon en 

- publie* Ah! mes freres, ce n'eſt 
- Point Ia aimer nos prochains com- 
©me nous memes. Nous fommes 
*tous participans des MEINES PET= 
©{ecutions & des memes fſou- 
*frances. Nous devrions tous briz- 

ler d'une ardente charite les uns 
* Pour les autres, nous alliſter, & 
© nous protcger dans nos befſoins. 
©Bjen loin de nous afleoir au baric 

© des mOoqueurs, & de Aus rendre 
© vilite pour mEdIre dE quelqu! un 5 
© comme 
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© comme cela narive que trop ſou-: 
©vent, nous devrions ne nous voir 
< que pous nous exhorter a la picte 
< & 314 perſeverance, & pour nous 
£ conloler dans ce tems de perlc- 
© cution,par une f{ainte confiance en 
<1a bonte de notre Dieu. : 
<11 faut avoiier anotre honte,que 
*nos manicres frcdifient point la 
<Nation qui nous a receus avec 
© tant de tendreſſe & de liberalits, 
© Comme fi nous ne ſavions que 
< faire de notre tems qui nous & ct 
*donne pour Taquiiitioa d'une 
5 oloire Eternelle, nous Vemploions 
41 © ſouvent en des amuſemens tout I 
T7! < fait condamnables. Combien ſe 
$4: © trouve-t-il de gens parmi nous qui 
* paſſent une grande partie des jours 
© dans les cabarets, & dans les Acae« 
*dEmies de jeu, & qui pretendent 
<trouver en leur inocupation or- ' 
© dinaire, une excuſe |&gitime pour | 
©couyrir ce libertinage ? Crotons- 
..- © nous 
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©nous que notre ſalut ne ſoit pas 
© unaſſez grand ouvrage pour pren- 
< dre tout notre tems ? Les exer- 
© cices publics de piete, la lecture 
des bons Livres, le foin de nos 
6 familles, les viſites charitables & 
©tant dPautres bonnes ceuvres 
© ne ſont-elles pas capables, ou ne 


< meritent-elles pas de nous ocu- 


«© per tout entiers* Je ne puis 
© rempccher de deplorer auſll la 
© mondanite qus la plupart des 
< femmes temoignent dans leur 
<extericur. Au lieu de vaquer prin- 
* cipalement a parer nos ames .de 
© {aintete & d'11nocence, nous ne 
© ſongeons qu' orner nos Corps 
< dune maniere tres - peu Conve- 
© nable a Ietat de Perſecutes 8: 

de Refugicss Au nom de 
« Dieu changeons d'inclination. 
< f Etuaions nous a parer Vhomme 
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* cache dans de caur, qui conſiſte dans 
la parete incorruptitle dun 
© eſprit doux & pacifique qui eſt de 
* 2rard prix devant Dieu, Prenons 
© une bonne reſolution d'abandon- 
© ner tout ce qui nous eloigne de 
< Dieu, puts que c'eſt le ſeul moien 
* d*ctre veritablement heureux en 
© c& monde 1Ici & en Tautre. Ne 
© felons pas la moindre demarche 
*ſans nous ſouvenir de nos de- 
<voirs. Un feul vice eſt capable 
© de nous danner, & fi nous y | 
* mourons nous ſerons perdus pour: | 
© jamais. Veillons done & prions 
*de peur que nous ne tombions 
« dans les tentations, & que no- 
*tre Maitre ne nous ſurprenne en- 
© dormis. | 
< Viellards, & vous infirmes lan- 
*oniflans,, votre tems. eſt prer. 
©Tenez, vos reins trouſſes & vos 
* chandelles alumees. Voici PE- 
* poux viend, il eſt a la __ 
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©y frape 5 Veillez, preparez 
© vos lampes pour entrer avec lut 
© 4uX noces. Jeunes gens, forts 
* & vigoureux , qui comptez en- 
© core pluſieurs annees pour boire 
*& manger & faire grande Chc- 
© re, peut Etre que des cette pro- 
*prg nuit ' votre ame vous ſera 
©redemandcee. Songez qu'une Iin- 
« finite de perſonnes meurent 
© dans Penfance & dans la fleur 
*de Yage, & quil ny en aqu'un 
© tres-pctit nombre qui parvient 


£4 ſoixante & dix, ou quatre- 


©vingt ans. Veillez donc, puis 
© que vous ne favez quand le Fils 
*de Phomme viendra, Enfin, 
* Jeunes & Vieux, Hommes & 
< Femmes, Riches & Pauvres, 
© Veillons 8& n'oublions jamais 
* de mourir & de comparoitre en 
* jugement. Ayons toujours une 
*{ainte inquietude ſur Perat ol 
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©nous ſommes. Donnons nous 
© bien garde de prendre une dan- 
© gereuſe (ccurite pour. une affeu- 
* rance bien fondee de notre paix 
avec Dieu. Cette erreur ſeroit 
«1a plus dannable de toutes. Nous 
*avons quite notre patrie, nos Pa- 
© rens, vs amis, nos blens, pour 
« ſuivre 1s lumicres de notre conſ- 
*cience, QCeeſt quelque choſe, 
* mais ce reſt pas tout, Il faur 
* achever. de rompre tous les au- 
tres j}iens qui Peuverit. EnCOye 
©N0) us atacher an monde , Four 
* ne penſer quia Dieu , pour n*at- 
* mer que. Dieu , pour n agir- que 
*Pour Diev. Notre tems eſt 
*court 5 Redcoublons nos cforts, 
© ranimons notre zele , prions ſans 
* cells pour nous, pour IFglile, 
*& particulicrement pour .notre 
* pauvre defolee Ston, Ponvors- 
© nous nous ocuper des divertiflc- 
"mens & ges Plaifirs du Ur 
C Penal 1 
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©pendant que nos pauvres Freres 


©de France gemilient dans les 
<Couvens, dans les Priſons, dans 
< les Cachots , & tur les Galeres 
«< Pendant que nos | Martyrs (&-- 


Clent de leur ſang la verite, &: 


© mettent leur vie pour aſper- 
© fion du Sacrifice > Au nom de 
© Dieu, felons. tous nos <eforts 
*pour flechir la colere de notre 


© orand Juge. Ne diferons pas da- 


© vantage notre converſion, Nous 


« {ormmes ſans doute les malheu- 
*reux Jonas, qui par notre dc- 
< {oberffance, avons- atire {ur PE- 
<oliſe, cette rude tempete* qui 
© dure depuis fi long-tems, Re- 
* pentons nous done fcrieuſement g 
© veillons, julqu*a ce que notre 
©Seigneur venant en fon Regne, 
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+ Monſieur Brouſſon bon Servitenr as Dieu , roue 
2 Montpelier le 4. de Novemore dernier 1698. 
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*nous introduiſe dans ſon Para- 
© dis avec les Anpes, les Patriar- 
* ches, les Apotres, les Martyrs, 
©& tous les Saints. Amen. 


PRIER 6. 


Mon Dieu e*- mon boy Pe- 

re, qut mas mus devant 
les yeux ta vie & la mort, te 
bonhewr & le malheur, ſerai-je 
aſſes. inſenſe &* aſſez malheureusx 
pony” choifir” le mal & pour laiſſer 
le bien £ La crainte ae la mort 
<> au FJugement, ne ſera-t-elle 
P44 capable de me vetenir dans 
mom devoir © > LEnfer ne m<c- 
fraiera-t-it Jamais ſalutairement, 
on ton Paradis waura-teil point 
[ſez de charmes pour me detrom- 
per &» me adetacher des faux plain 
firs an mode 7 Man ſur tout, 
6 Diewn, tes divines, tes infixies , 
zes merveilleuſes perfeftions wau- 
roat-elles pas aſſez datraits pour 
| me 
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me ravir en admiration, @* pour 


me porter a Paimer ae toutes les 
ferces de mon ame £ Helw, je 


ſuis une miſerable Creature , dont 


tows les defirs ſont corompms. Je 


ſwis entierement panche vers les 


choſes de 1: Terre, & je nai de 


Mt meme aucun gout pour celles 


du Ciel, Change done, 0© tout- 
pniſſant Createnur, toutes mes afec- 
tions.. Fai moi bien comprenare te 
danger extreme ow nous expoſe te 
peche, les peines terribles dont it 
ſera ſuivi, & lexcellence de Ia 
felicite qu'il fera perdre a tous cenx 
qui perſiilent dans limpenitence. 
Soutien moi puiſſamment dans Fim- 
portant owurdge de mon ſalut. 
Tien moi toujours dans une ſage Vi- 
gilance &* dans une ſainte aftivi- 
te. Ne permets Pas que je ſucombe 
jamass ſous aucune tantation. Fat 
mor (wporter Patiernment toutes mes 
aflictions , &* particulicrement cel- 
les 
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les que je ſoufre pour la cauſe de 


ta. verite, Owatiant tout abandon- 
ne four ta gloire ,. je ne ſois pas 
aſſes matheureux pour mamnuſer 2 
travailler apres la viande qui Pc- 
rit, avec autant lempreſſement que 
pour celle qui eſt permanente a 1a 
vie eternelle; mais que 1e chey- 
che premierement ton. Roiaume & 
ſa juſtice , etant bien perſuade que 
i acorderas par aeſſus toutes les 
choſes qui me ſeront Veritablement 
neceſſaires, Enfin , Granada Dien, 
fai moi la, grace ae wvivre d'unc 
telle maniere, que je puiſſe dire 
un jour avec Saint Pant, f Pat 
combata le bon combat, Pai 
acheve ma courſe, Yai garde 
la foi : Quant au reſte la cou- 


.ronne de juſtice m'eſt reſervee, 


Iaquelle me ſera rendiie par le 
Seigneur juſte juge en cette jour- 
nce-1a Th, A » g gQ& AMen,. 
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chez D.DUCHEMIN Mar- 

chand Libraire dans le Strand, 

Vis-4-Vis Somerſet-Honſe , au S4- 
, crifice a Abraham. 


Ible Follio, de Geneve. 1693. 
Folto par Diodati,Gen.1644. 
| Biblequarto de Londres grofſe Let. 
' Biblede Hollande grande & petite. 
| N.Teſtamens S Pſeaumes de toutes 
 grandeurs & groſſeurs de Lettres, 
| Pſeaumes de toutes grandeurs & 
groſſeurs de Lettrcs, 

Aubertin, ſur PEuchariſtic, Foito. 

| Baucheur, Scrmons 10. Vol. 8. 

De Mr, Meſtrazat 11, Vol, Octavo. 


De Mr. Gaches 16 Sermons ()&. 
Ozuvres de Mr, Jurſzu 28. Vol. 
Mr, Morus Sermons 7, Vol. Otavo 
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| EATALOGUE 
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Livres de Devotion qui ſe trouvent 


| De Mr. Dreliacourt 3o. Vol... Oa. 
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Catalogue, 


Te Mr. du Moulin 10. Vol $8. Gen. 
De Mr. Daille 21. Vol. de Sermons 
_ & gutres. 
De Mr. Claude 16 Vol. Octavyo. 
De Mr. la Piacette 12 Vol. 
Coniolations contre la Mort 4. & 8. 
Refiexions (ur la Mort du Dr.She.8. 
' Le Mepris du Monde, Arnauld 1 2. 
La Journce Ste. par du Vernoy 12. 
Jurieu, Traite de la Devotion 1 2. 
Pratique des Vertus Chretiennes. 
De Picte, Octavo & 1n 12. 
Semaine de Meditations, du Moulin 
Claude, Examen de Soi-meme pour 
bien Communier, 
Voyage de Be-thel & Preparat. 12. 
LaCommunion Ste par Baſnage 12. 
Communion Devote, la Placere 12. 
Ateſtrezat, Tableau du Sacrem. 12. 
Hittoire de la Ste. Ecriture cn 
forme de Catechiſme. 
Dizlog. Jun Berger & un Pcetre 8, 
Les 5. Sermons de Mr, Charles 8. 
Les 5, Sermons de M. du Boſc 8. 


* *' Du Moulin, Combat Chretien 12. 


Morits 


C atalogne. 


Motifs de Mr. d*Argenteuil, 8. 


Sermons ſur laPaix, f'Argenteuil 8. 

Reponle de Mr. Renoult a fon Pere, 

Le Vray Tableau du Papiſme, 8. 

Sermon ſur la derniere Conſpirat. 

Le Papiſme Demaſque, 12. 

Le'Catechiſme de Drelincourt 8. 

Les Quatrains du Sr. de Pybrac 8. 

Lettre d'un Confeſſeur a un 241- 
niſtre de Londres. 

Tragedie du Sacrifice d'Abraham. 

Catechiſme de Ar. le Noir, 12. 

LPExtaliozis, ou La Loy du Tal. 12. 

Du Bourdieu , du Retranchemegt 
de la Coupe. 

Abadie, Vertte de la Religion 3 Vol. 

L'Art de ſe connoitre Soy-memse. 

Defenſe dela Nation Brirtanique. 

De la Preſence Reelle in 12. 

Trois Sermons ſur divers Textes. 

Sermon ſur la Mort des Juſtes 8. 

Sermon ſur Ja Charire 8, 


Hiſtoire de Ja derniere Confſpiration's. 
Semaine Sainte par du Vernoy 8. 


La Pratique de Repentance par N. Vignier. 


La Voyede Dieu, par Baxter in 12. 


Lettre de:'Madam. Bourneuf i 1a Sceur 8. 


Morale de I'Evangile par Lucas in 12. 


Emanuel, par Mr. le Noir 8. 
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G 7 Conformite de la Diſcipl. & celle des 
'Traite dela Ste. Cene par Lertie. 
Du Don de 1a Priere 8. 
De Gombaut touchant la Religion in 12. 
- Bonnes & Saintes Penſcees in 12. 
Avis importans pour la vie Chretienne. 
Proverbes de Salomon in 12. 
Taffin, 'Traite de PAmendement de Vie 8. 
Traite de VTExcellence du Mariage. 
Morus, Potme ſur la Naifſlance de J. C. 
Prieres Chretiennes de Mr. le Faucheur 12. 
Daille, la Foy fondce ſur FEcriture 8. 
Apologie des Eglites Reformees de France. 
La Chaine-d'Or ou Confid ſur les 4.fins de Vho. 
WH |} T reſor de Prieres in 24. de divers Autheurs. 
UF | $ Malette de David 24. 
Wt | Prieres de Mr. du Moulin 24. 
D'Haberman, pour les 6. jours de Ia Semaine. 
Dua Moulin , Traite de la Paix de PAme. 
ParfaiteInſtruCtion a la Geoprap.2. Vol. 1697. 
L"Ecoledes Princes 2. Vol. in 12. 1698. 


On trouve chez ledit Sieur du 
Chemin, plufieurs fortes de Li- 
vres ce toute lorte de Sciznce. 
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